
Du nouveau sur le front égyptien
L'activité a repris sur le front

égyptien. S' agit-il d' une nouvelle
tjfensive d'envergure des forces de
fixe? Ou le maréchal Rommel se
krne-t-il à lâter une f o is de p lus
lis défens es de l'adversaire? D 'après
les premiers communiqués militai-
res, il est trop tôt pour le déceler
IKC clarté. Du côté germano-italien ,
on se montre singulièrement pru-
dent dans les commentaires et l'on
le borne à parler d'attaques un peu
plus vives que les précédentes. Du
côté britanni que, en revanche, il ne
j ait guère de doute , pour les infor-
mateurs , que l'Axe est résolu à af-
f ronter à nouveau les troupes bri-
tanni ques sur une vaste échelle. Et
>ar les engagements en cours, on
donne des renseignements qu 'on a
déjà lus hier ou qu 'on lira p lus loin.
Ce n'est p as la première fo is  que
les belligérants d i f f è ren t  dans leur
manière de présenter les fai ts  mili-
taires!

* • *
Quoi qu 'il en soit , il est certain

?»c la situation des deux forces en
présence , devant El-A lamin, dans
l'étroit goulet de 60 km. qui va du
littoral méditerranéen à la dépres-
lion d'El-Quattara , ne peut durer in-
définiment. C' est le 26 mai dernier
1"e les maréchaux — alors géné-
raux — Rommel et Bast ico, com-
mandants des divisions allemandes
f l italiennes d 'A fr i que du nord , ont
lancé leur o f f e n s i v e  fameuse  de LU
he qu i , après leur avoir consenti
la pris e de Tobrouk , les menèrent ,
aux pr emiers jours de juillet , jus-
au'aux positions actuelles , lesquelles
constituent toujours une véritable
menace pour Alexandrie et pour le
mtin du Nil .  Il se produisit alors ,
"pr ès un peu p lus d' un mois de pro-
cession continue , un p hénomène,
d essoufflement , à vrai dire assez
naturel , et les forces  de l 'Axe se
«eurtèrent , sans plus pouvoir le bri-
'"', au dernier barrage constitué par
'e général Auchinleck pour préser-
"«• le grand port de Médi terranée
Mental e.

tes deux mois qui se sont écou-
'és depu is lors , chacun des belli gé-
""i/s les a m|s a pro f i t  pour re-
irouper ses f orces  et pour rece-
WT du matériel et des troupes f r a t -
jwl en vue dn nouvel assaut qui ,
j inanquablement , devait se dêrau-
't r.Ce temps de réoraanisation parait

ainsi révolu. Si l'on en juge par les
sources britanniques, l'Axe dispose
actuellement , dans ce secteur, de
quel que cent mille hommes, e f f e c -
t i fs  répartis en une douzaine de di-
visions. On peut supposer , en e f f e t ,
que , grâce à son incontestable génie
d' organisateur militaire , le maréchal
Rommel , brillamment secondé du
reste par son collègue italien , n'a
rien négligé de ce qui p ourrait lui
assurer de nouveaux succès . Le fai t
de .posséder la maîtrise de la p lus
grande partie du littoral méditerra-
néen lui a permis d' amener à lui
des renforts avec une facil ité qu 'il
ne possédait pas auparavant. On
verra, à l'épreuve qui parait com-
mencer , dans quelle mesure ces ef-
f e c t i f s , en hommes , en chars , en ca-
nons et en avions, sont de taille à
a f f ron te r  derechef ceux de l'adver-
saire. Car, de l'autre côté , celui-ci
ne s'est pas montré inactif!

Avec leur façon assez extraordi-
naire de ne pas se laisser démon-
ter par leurs revers , mais de déga-
ger aussitôt de l'expérience les le-
çons nécessaires , les Br itanni ques
ont réussi pour leur part à se re-
prendre en mains. Qu 'on en juge , par
le seul fai t  de la présence , toujours
réelle , d' une huitième armée dont
on avait assuré pourtant , après To-
brouk , qu'elle avait été taillée en
p ièces! La visite de M. Churchill
au Caire a marqué le po int culmi-
nant de celle réorganisation . C'est
d' abord le commandement qui a été
modif ia , le général Auchinleck ayant
dû faire p lace , au posle suprême ,
au général Alexander et le général
Ritchie ai/ ant été écarté, à la tête
de la huitième armée , au bénéf ice
du général Montgomery. Quant au
nombre dc forces  disponibles , vo-
lontairement Londres le passe sous
silence. Mais on peut être convain-
cu que l' appoint américain , en e f f e c -
t i f s  et en bombardiers, qui a été
mentionné , ne doit nullement être
négligeable , en plus des antres trou-
pes alliées dont la Grande-Bretagne
a toujours disposé dans ce secteur.

* *
L' enjeu de la bataille est assez

connu pour qu'on n'g revienne pas
longuement. Il est évident qu'une
percée de Rommel en direction de
la vallée du Nil , et partan t du ca-
nal de Suez , compromettrait grave-
ment les positions de l 'édifice mi-

litaire et politi que de l'Ang leterre
dans tout le Moyen-Orient — et cela
surtout au moment où les Allemands
poursuivent leur avance dans le
Caucase et atteignent la Volga. Mais
c'est assez dire aussi que les Britan-
niques vont tout mettre en œuvre
pour préserver cet édif ice > menacé
et pour opérer , si possible , un re-
tournement complet de la situation.

Quant à l'Egypte  qui , une fo i s  de
plus , se trouve en cause , il sera in-
téressant de noter quelles seront les
ré p ercussions du nouvel événement
militaire sur ses a f fa i res  intérieures.
Les Anglais se sont acquis le con-
cours de l'actuel cabinet du Caire ,
celui de Nahas Pacha, mais, à en
juger d' après certains indices, la
présence aux frontières d' une puis-
sance nouvelle donne lieu à une cer-
taine ef fervescence , phénomène iné-
vitable dans les pays qui ont subi
impatiemment une loi étrangère. Ce
qui est probable , c'est qu 'il ne se
passera rien si les forces britanni-
ques ont le dessus. C'est au cas con-
raire seulement que des troubles se-
ront à craindre. 

 ̂BRAICHET.

On a révélé récemment que des unités navales sud-africaines faisaient
partie de In flotte anglaise de la Méditerranée. — Voici le maréchal
Smuts, chef du gouvernement de l'Union sud-africaine, inspectant des

marins dans le port d'Alexandrie.

LE MARÉCHAL ROMMEL N'A PAS
BÉNÉFICIÉ DE L'EFFET DE SURPRISE

L ' O P I N I O N  DE L O N D R E S

De notre correspondant de Lon-
dres par radiograinme:

Les critiques militai res britanni-
ques écrivent que l'attaque du maré-
chal Rommel n'a pas bénéficié , cette
fois-ci, de l'élément de surprise, com-
me ce fut le cas précédemment. De-
puis sept semaines, les deux armées
ont poussé activement leurs prépa-
ratifs et elles ont reçu toutes deux
des renforts.

Du côté allié , des troupes améri-
caines, avec des tanks et des avions
de chasse et de bombardement ré-
cemment arrivées des Etats-Unis, par-
ticipent aux opérations. Le nouveau
commandant en chef, le général
Alexander, a probablement l'avanta-
ge du nombre. Il semble également
qu 'il dispose de la supériorité nu-
mérique en matériel blindé. D'autre
part , on croit que les lacunes cons-
tatées dans l'utilisation du canon
antitanks ont été comblées.

En raison de la nature particuliè-
re du terrain , une seule manœuvre
ennemie était possible: tenter de
contourner le flanc sud des troupes
britanniques. Le général Alexander
ne s'est pas mépris sur l'attaque ef-
fectuée dans le centre par les Ita-
liens, attaque qu 'il a, d'ailleurs, faci-
lement repoussée. Par contre, sur le
flanc gauche des Alliés, les troupes
de l'Axe ont ouvert une brèch e de
13 kilomètres dans les champs de
mines. Cette opération est le prélude
d'une attaque de grande envergure ,
dont la phase préliminaire se déve-
loppe actuellement.

L'issue de cette bataille jouera un
rôle prépondérant dans l'évolution
de la guerre. Si le maréchal Rommel
occupe l'Egypte, il occupera la der-
nière base de la flotte anglaise en
Méditerranée et il menacera la mer
Rouge, l'océan Indien , la Syrie et le
Caucase. Mais si Rommel peut être
battu , les Alliés posséderont à nou-
veau le contrôle de la Méditerranée
et les côtes italiennes deviendront
vulnérables et pourront constituer
éventuellement un nouveau ' front. Il
est cependant difficile d'estimer
l'importance du front du Moyen-
Orient et d'envisager s'il pourra ser-
vir à l'avenir de tremplin pour les
attaques des Alliés.

La p ression s'accentue
contre Stalingrad

LA CAMPAGNE DE RUSSIE

Au nord de la ville, des détachements allemands
sont parvenus sur la Volga

BERLIN, 2 (D.N.B.). — Le haut
commandement de l'armée commu-
nique:

Au sud-est d'Anapa, l'offensive
des troupes germano-roumaines con-
tinue en direction des hauteurs for-
tifiées défendues âprement par l'en-
nemi. Devant Stalingrad, l'attaque a
continué de gagner du terrain au
conrs de durs combats. Des détache-
ments rapides qui sont parvenus sur
la rive de la Volga an nord de la
ville, ont rejeté plusieurs contre-
attaques ennemies menées par de
paissantes forces. L'artillerie a cou-
lé un bateau à moteur de 500 ton-
nes sur la Volga. Un avion de recon-
naissance a coulé à coups de bombes,
dans le delta de la Volga, au sud
d'Astrakan, un pétrolier russe.

Au sud-ouest de Ealouga et près
de, Rjev, plusieurs attaques locales
russes ont été repoussées et des con-
centrations anéanties par les tirs de
l'artillerie et les attaques de l'avia-
tion.

Au sud du lac Ladoga, des atta-
ques ennemies répétées ont échoué
avec des pertes extrêmement san-
glantes pour l'assaillant Sur le lac
Ladoga, un torpilleur russe a été
coulé à coups de bombes et deux
péniches de transport endommagées.
Des avions de combat ont attaqué de
jour et de nuit un important nœud
de chemin de fer au nord-ouest de
Moscou. Des explosions et de grands
incendies furent observés.

La nuit dernière, des avions rus»
ses ont survolé le territoire du gou-
vernement général de la Prusse
orientale et attaqué surtout les
quartiers habités de Varsovie. Plu-
sieurs incendies se déclarèrent.

Les combats continuent
avec te même acharnement

MOSCOU, 2 (Exchange). — Les
combats autour de Stalingrad conti-
nuent avec la même intensité. Au
nord-ouest de la ville , les Russes me-
nacen t le flanc septentrional de la
pointe allemande engagée dans leur
système défensif. Quelques unités al-
lemandes d'avant-garde ont même pu
être encerclées et ne sont plus ravi-
taillées que par l'aviation , à laquelle
la D.C.A. russe inflige des pertes sé-
vères.

Au cours des dernières heures, von
Bock n'a pu remporter le moindre
succès de .ce côté.

Au sud-ouest de la cité, en revan-
che, la situation apparaît moins fa-
vorable pour les Russes: ils ont dû
battre en retraite le long de la ligne
ferrée Kotelnikovo - Stalingrad. La
lutte se poursuit avec acharnement.

Dans la boucle du Don , les opéra-
tions de diversion entreprises par
Timochenko progressent, malgré la
résistance acharnée des Allemands.

(Voir la suite en dernières dépêches)

Mesure de représailles allemande
contre des prisonniers britanniques

En marge du coup de main de Dieppe

BERLIN, 2 (D.N.B.). — Le haut
commandement d'e l'armée communi-
que:

Un ordre anglais tombé entre nos
mains à Dieppe (Annexe I, chapi-
tre 4, chiffre B2) déclare : «Là où il
sera possible d'agir de la sorte, on
ligotera les mains aux prisonniers
afin qu 'ils ne puissent détruire leurs
papiers. » Ce passage de l'ordre rela-
tif aux opérations fut publié dans le
communiqué officiel du haut com-
mandement de l'armée en date du 30
août 1942. Le gouvernement anglais
n'a pas pris position à ce sujet. En
conséquence, le haut commandement
de l'armée a ordonné de ligoter les
mains , à partir d'u 3 septembre 1942,
à 14 heures, à tous les officiers et
soldats britanniques faits prisonniers
à Dieppe. La raison de ce traitement
a été communiquée aux prisonniers.
Cette mesure sera levée dès que le
gouvernement britaniqu e retirera of-
ficiellement l'ordre de ligoter des
prisonniers de guerre allemands in-
diqué ci-dessus.

Le haut commandement de l'année
déclare en outre que toutes les mé-
thodes sauvages de ce genre, qui re-
présentent une humiliation et du mé-
pris pour des soldats valeureux, au-

ront pour conséquence les représail-
les les plus sévères de sa part. Les
troupes allemandes ont , jusqu'ici,
traité comme des adversaires hon-
nêtes les Britanniques faits prison-
niers, comme le prouvent les photo-
graphies prises à Dieppe. Il appar-
tient aux dirigeants britanniques
d'estimer si ce changement dans le
traitement des prisonniers, dû à leur
attitude, après les expériences de
Dieppe, affectera plus de prisonniers
allemands que de Britanniques.

Une mise au point anglaise
LONDRES, 3 (Reuter). — Le mi-

nistère de la guerre a publié mer-
credi soir la déclaration suivante :

« Un communiqué allemand a dé-
claré que dans l'opératio n de Diep-
pe, l'ordre a été donné par les Bri-
tanni ques que les mains des prison-
niers soient liées, afin de les empê-
cher de détruire leurs papiers. On
procède à des investigations afi n de
savoir si oui ou non un tel ordre fut
donné de fait . On nie catégorique-
ment que les prisonniers eurent les
mains liées. Si on constate qu'un tel
ordre a été donné, cet ordre sera
révoqué. »

Où il est à nouveau question
d'une menace alliée contre Dakar

Après la visite à Vichy du gouverneur Boisson

Un journal parisien met la France en garde
contre cette éventualité

Notre correspondan t de Vichy
nous téléphone :

Le séjour, à Vichy, du gouverneur
général Boisson attire, une fois en-
core, l'attention des observateurs
étrangers sur l'Afrique occidentale
française au sujet de laquelle
d'innombrables faux bruits ont é.té
lancés ces jours derniers.

A ce propos, on a enregistré avec
une satisfaction particulière le dé-
menti catégorique publié de source
officielle relatif à la prétendue pré-
sence de troupes allemandes à Dakar ,
citadelle impériale de l'Afrique noire
française.

Cette mise au point énergique ,
dont il est superflu de souligner
l'importance dans les circonstances
présentes, fournit  à M. Marcel Déal
la matière d'un long article où il
éludie , pour les lecteurs de « L'Oeu-
vre », l'évolution de la situation sur
toute l'étendue du continent afri-
cain. Sous le titre significatif:
« S'attendre à tout », Marcel Déat
analyse les perspectives des combats
en Egypte et considère leur issue

comme devant être pour les troupes
de l'Axe l'occasion d'une victoire dé-
cisive.

Une fois liquidée la question égyp-
tienne — et le directeur de « L'Oeu-
vre » n'envisage pas un instant que
le sort des armes puisse tourner dif-
féremment — un seul théâtre d'opé-
rations restera disponible aux nations
de l'Axe. Ce théâtre, il veut le trou-
ver dans cette Afriqu e noire où
s'exerce l'autorité du gouverneur gé-
néral Boisson. La proximité relative
de Natal , base de départ américaine
au Brésil , l'inexorable nécessité de
créer coûte que coûte une tête de
pont au cœur du continent noir en
vue d'assurer la sécurité de la route
du Cap, constituent , selon Marcel
Déat , autant d'indices propres à ren-
forcer sa conviction qu 'une menace
peut peser , un jour prochain , sur les
plus riches terres de l'Afri que fran-
çaise.

De là le t itre de son article et sa
conclusion dans laquelle il exhorte
les Français à « faire face à toute
éventualité ».
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La reprise d'activité en Afrique du nord
Est-ce l'oiiensive attendue du maréchal Rommel contre l'Egypte ?

Bombardiers lourds américains en action sur le front d'Egypte

LE CAIRE, 3. — Le correspondant
spécial de l'agence Reuter écrit que
les forces blindées britanniques at-
taquant des positions préparées, ont
mis hors d'e combat une quantité de
chars « Mark 3 » et « Mark 4 » pen-
dant la bataille au sud de la crête de
Ruweisat.

Les premières rencontres ont eu
lieu dans le terrain visité par M.
Churchill lors de son inspection. De
minuit à l'aube, les bombardiers
tards de la R.A.F. ont attaqué un
transport allemand causant plus de
cinquante incendies.

Les chars britanniques, en position
an sud de la crête de Ruweisat , ont
rtfflrçé- salve après salve dans les
rangs des forces blindées du maré-
chal Rommel, dans le désert. Ainsi
commença une nouvelle grande ba-
taille de chars, une heure avant le
coucher du soleil, mardi. Les chars
anglais ont attendu toute la journée
l'arrivée des chars allemands vers
leur position , évitant la tentation de
Quitter une position avantageuse. Une
nouvelle force allemande, plus au
nord que celle attaquan t du sud, fut
signalée, s'approchant des lignes bri-
tanniques. Des forces américaines at-
tendaient avec les chars anglais.

Les chars allemands, cherchant un
terrain plus couvert , ont tourné à
l'est avant d'atteindre le champ de
tir des chars «Grant». Après quelques
heures, les Allemands ont avancé de
nouveau et ont commencé la 1 bataille.
Les forces du maréchal Rommel sont
encerclées. La bataille a duré jus-
qu'à la nuit , sur la crête, sur une
longueur de 10 kilomètres.

Le communiqué du Caire
LE CAIRE, 2 (Reuter) . — Le haut

commandement britannique du
Moyen-Orient communique:

Durant la nuit du 31 août au 1er
septembre, et pendant la journée
d'hier, nos-troupes- ont exécuté un
raid couronné de succès et fait un
certain nombre de prisonniers dans
le secteur septentrional. Dans le
secteur méridional , nos forces, com-
prenant un contingent blindé et de
l'artillerie, se sont battues durant
toute la journée du 1er septembre
avec les forces blindées ennemies
dans ïa zone comprise entre Himei-
mat et la crête de Ruweisat .

Au crépuscu le et pendant la nuit
du 31 août au 1er septembre, les
bombardiers de la R.A.F., de l'avia-
tion sud-africaine et de l'aviation

Les milieux de l 'Axe persistent
dans leur mutisme

D'après les nouvelles du Caire,
un premier engagement
de blindés a eu lieu dans

le secteur méridional du front

De grandes actions
aériennes

ont lieu simultanément
américaine, appuyés par les appa-
reils navals , ont attaqué efficace-
ment des objectifs dans la zone de
bataill e et sur les terrains d'atter-
rissage entre Marsa-Matrouh et El-
Daba.

Des opérations aériennes de gran-
de envergure se sont déroulées au-
dessus du champ de bataille malgré
les tempêtes de sable.

Deux grandes formations de
« Stuka » au moins furent attaquées
par nos chasseurs. A maintes repri-
ses, l'ennemi fut obligé de se déles-
ter de ses bombes. Six bombardiers
et cinq chasseurs ennemis au moins
furent détruits et plus de douze en-
dommagés.

(Voir la suite en dernières dépêches)



Institut de jeunes filles cherche pour tout de suite une

institutrice Interne
très capable et ayant de l'expérience, spécialement pour REN-
SEIGNEMENT DU FRANÇAIS, et possédant si possible de bon-
nes notions dans les branches commerciales. Situation stable.
Offres avec certificats , photographie , prétentions de salaire
et currlculum vltae à A. JOBIN, la Châ.telainle , Salnt-Blalse.
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adr esses , l'administration
n'étant pas autorisée ft les
Indiquer ; U faut répondre par
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Administration
de la

c Feuille d'avis de Neuchatel »

A louer tout de suite, au
centre de la ville, un

LOGEMENT
propre de trois ohambres. Prix
modeste. S'adresser : Mail 2.

Petit meublé
chambre et cuisine, au soleil ,
vue. S'adresser : Evole 8, 3me.

VALANGIN
Pour raison de santé, on

offre à louer deux locaux de
60 tn! chacun, ainsi qu'un lo-
gement de trois ou quatre
chambres. Conviendrait à en-
treprise du bâtiment ou trans-
port. S'adresser à A. Carrel,
Valangin. 

Bôle
A louer pour fin septembre,

une villa tout confort , six
chambres plus trois chambres
hautes. Vue superbe, Jardin
potager et arbres fruitiers. —
S'adresser : H. Thlébaud, Bôle.
Tél. 6 33 72. P 3320 N

Râteau
A louer appartement de

deux chambres. Etude Bené
Landry, notaire. Concert 4.
(Tél. 5 24 24.) 

A louer tout de suite aux
Fahys 21, un

local
à l ûsage d'at lier de cordon-
nerie ou éventuellement de
dépôt. — S'adresser à Mlle
Blanchard , Fahys 21,

A louer, pour tout de suite,
belles chambres. — Schaetz,
Bassin 14. 

Chambres à louer, confort ,
Jardin. — Mme Kissllng, Crêt-
Taconnet 38. Tél. 5 36 28.

Belle chambre meublée. So-
leil. Vue. — Roc 2, 3me étage,
à droite. 

Jolie chambre, bain. Eglise
4, 1er à gauche .

JOLIE CHAMBRE METJ-
BLÉE, prix modéré. — Orlan-
di . Evole 35. 

Chambres à louer. Mme Dld-
dey. Trésor 5. 2me étage.
Belle chambre au soleil. Fau-
bourg Hôpital 36. Sme gauche.

Chambre meublée, au soleil.
S'adresser : Hôpital 17, 3me.

Jolie chambre, à 5 min. de
la gare, avec ou sans pension.
Rue Matlle 45. 1er, à gauche. *

Société cherche ft louer un

chalet de ski
meublé. Faire offres détaillées,
avec prix, sous A. B. 410 au
bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche pour décembre
r— quartier est — un

LOGEMENT
deux pièces, salle de bains.
Adresser offres écrites à A. V.
405 au bureau de la Feuille
d'avis. 

Employé C. F. F. cherche à
louer une C H A M B R E
près de la gare et à acheter
une grande malle, en bon
état. — Faire offres avec prix
& S. B. 406 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande à louer Immé-
diatement ou pour date à con-
venir une

petite villa
ou un bel appartement. Faire
offres écrites, avec prix , & H.
F. 399 au bureau de la Feuille
d'avis.

On demande à louer un

magasin
avec vitrines, situé au centre
de la ville. — Adresser offres
écrites à E. R. 367 au bureau
de la Feuille d'avis.

Dispensaire de Saint-Biaise
Le poste de SOEUR-VISITANTE est à repourvoir

pour le premier novembre 1942.
Adresser les offres écrites, avec currlculum vitae

et certificats , au Comité du Dispensaire, d'ici au
20 septembre 1942.

i Entreprise de la place engagerait, pour .HfeSlk entrée immédiate ou à convenir, un jeune .H^JB
WL homme de 18 à 20 ans, comme ^wS

à magasinier-emballeur M
||_lk Jeunes gens actifs , robustes, intelligents «H
jjï-ï|pk et de confiance peuvent faire offres w|
fr /JBk manuscri tes à M. E. 408 au bureau de la 1
fe?'"*̂ k Veuille d'avis. .
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Dès aui°urd 'hui . 1
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DE HAUTE N°UVEAUTé i
B̂ /̂V\ *r Ixr "ous avons °',tenu des P'us grandes B
m ^̂ ^aSSb*̂ // fabriques de soieries les dernières §1
m nouveautés de la saison, des créations §
|| merveilleuses à des prix qui font la joie de toutes les femmes ||

| Ramusa façonné il 90 I
i nouveauté, soie rayonne unie, dessin ton sur ton M m  "" |1|
jp de qualité couture pour belles toilettes, nuances JfonHp. |f|¦M d'automne, largeur 90 cm., le mètre ŝ* i- 11
il SANS COUPONS ¦ m

| Crêpe Marquise E90 1
M rayonne et laine, pour robes habillées, ravissantes _ raj ||
'M. nuances mode, largeur 90 cm., le mètre A f i  M

il Jersey rayonne fj  90 I
M le grand succès pour la robe de toutes circons- M M 1|
m tances, qualité inégalable, teintes mode, largeur P l'¦ ¦ ]  i||
;| 90 cm., le mètre SANS COUPONS #̂ 1

i Pourla blouse Pour lingerie 1
Il Crêpe Georgette Toile mille fleurs jÉ
Il 

! rayonne uni, très 4%f)C rayonne lavable pour 
^̂

"yr

P belle qualité lourde, H ¦*!!} 'a belle lingerie, jo- I 1 fl H jBj
§?} larg. 90 cm., ravis- m lis dessins fleurs sur M M
|| \ sants coloris, le m. m fond pastel , largeur ff m

M SANS COUPONS HB 80 cm>' ,e mètre ¦¦ BR SAINb tAJUHJNb « SANS COUPONS  ̂ | i

pi Achetez ta soie chez le spécialiste §§j

E Ĵi ^T) ou louvre a^ ĵ
r i _ ______ii N E U C H A T E L  <~ ^

V ** )

on enerene pour Je 1er oc-
tobre une

JEUNE FILLE
protestante , sérieuse, honnête
et capable, pour aider aux tra-
vaux de ménage. Occasion
d'apprendre la langue alle-
mande. — S'adresser avec cer-
tificats ou références à Mme
Guyer, Jubilaumstrasse 68,
Berne.

On cherche un

bon vigneron
17 ouvriers, territoire Colom-
bier - Auvernler. — Adresser
offres écri tes à J. G. 404 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche un

GARÇON
pour garnier les vaches cet au-
tomne. S'adresser a H. Fardel-
Humbert, Mutrux.

JEUNE FILLE
est demandée pour le service
du restaurant. — Adresser les
offres à l'hôtel « Les Tilleuls »,
Gorgier .

Je cherche
pour le 7 septembre une

JEUNE FILLE
en bonne santé , bien recom-
mandée, pour ménage soigné,
sachant un peu cuire.

Offres avec références , pho-
tographie , prétentions à Dr
Slgrist-Andrlny, Pilatusstrasse
34, Lueerne. SA 17115 Lz

Etablissement dans le Vi-
gnoble cherche un

orchestre
de trois ou quatre musiciens
pour la saison. Faire offres
avec prix et conditions sous
chiffres X. X. 401 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche une

JEUNE FILLE
de confiance, pour servir au
café et aider au ménage. En-
trée immédiate. S'adresser &
Mme Oppllger, café des Ba-
teaux. Concise.

Jeune fille
sérieuse et active est deman-
dée comme bonne à tout
faire. — Demander l'adresse
du No 407 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

bonne à tout faire
munie de bonnes références
pour un ménage soigné. —
Beaux-Arts 28, 2m . 

VENDEUSE
très capable

si possible au courant de la
branche alimentaire, pas au-
dessous de 25 ans environ,
avec références de 1er ordre,
est demandée par grande mal-
son de la région. — Offres
avec prétentions à case postale
No 787. à Neuchâtel.

Commerce de la ville
cherche un

jeune homme
âgé de 14 & 17 ans, pour
les commissions et divers
travaux de magasin. Faire
offres manuscrites sous
L, S. 875 au bureau de la
Feuille d'avis.

Sténo-dactylo
ou

jeune employé
est demandé pour un rempla-
cement de dix Jours. — Faire
offres à case postale 311 , b.
Neuchâtel

On demande tin

ouvrier de campagne
S'adresser à M. Mlévllle , ferme
de Châtlllon sur Bevaix, télé-
phone 6 62 75. 

Ménage soigné avec enfants
(aux Poudrières), cherche une

bonne à tout faire
capable et consciencieuse . —
S'adresser: Hôpital 10, 1er.
Tél, 5 24 83 (le soir B24 97).

On cherche poux tout de
suite une

femme de ménage
propre et active (haut de la
ville). — Adresser offres écri-
tes â C. H. 394 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche un

JEUNE HOMME
âgé de 16 à 17 ans, pour aider
aux travaux des champs; vie
de famille. — S'adresser à M.
Edouard Bula, Ried près de
Chiètres (Fribourg).

On cherche, pour Zurich,
dams un ménage soigné de
deux personnes , une

jeune bonne
Bons traitements et bons ga-
ges. — Faire offres sous chif-
fres C. L. 381 au bureau de
la Feuille d'avis

Employé (e)
de bureau ayant toutes les
connaissances nécessaires pour
la tenue d'un bureau et par-
lant couramment l'allemand
trouverait emploi en faisant
offres à Fabrique de tricots
élastiques Paul VIRCHAUX,
Salnt-Blalse ,

On demande une

personne
(dame) de toute confiance
pour le vestiaire d'un restau-
rant, le samedi et le diman-
che. Références exigées. — De-
mander l'adresse du No 382
au bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche pour le ménage
et le service du restaurant une

PERSONNE
de confiance , pour le 15 sep-
tembre. Restaurant A. Matten-
berger, Grand-Chézard. 

On cherche pour tout de
suite une

sommelière
débutante. Se présenter à l'hô-
tel du Lac, Auvernler.

Je cherche un Jeune garçon
comme

BERGER
poux la garde du bétail , dès
le début de septembre. —
S'adresser à Arnold Matten-
berger, agriculteur , Petit-Ché-
zard (Val-de-Ruz).

Jeune fille propre et activé
cherche place de

femme de chambre
Libre depuis le 7 septembre.
S'adresser à Mlle T. Imhof,
Buffet de la Gaïe, Chaimp-
du-Moulln.

Personne
de confiance se recommande
pour aider au ménage le ma-
tin. S'adresser à Mme Gras,
Râteau 6, 2one étage, Neuchâ-
tel.

Perdu une

poÈ emapÉ ioif
contenant divers - coupons; la
rapporter contre bonne ré-
compense au bureau de l'Im-
primerie centrale et de la
Feuille d'avis.

Neuchâtel blanc
194 1

On achèterait 4000 à 6000
litres, en litres ou en vases.
Demander l'adresse du No 386
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche fr acheter, en
bon état, une

motogodille
Faire offres écrites sous A.

X. 403 au bureau de la Feuille
d'avis.

Bijoux et brillants
Argenterie ancienne

Pendules neuchatelolies

L. MICHAUD
PLACE PURRY 1

On cherche & acheter d'oc-
casion une

fouleuse
en bon état. — Adresser offres
écrites à S. W. 380 au bureau
de la Feuille d'avis.

| APPRENTI I
Jeune homme possédant

une bonne instruction gé-
nérale, aimant les livres et
l'étude, serait engagé pour
un apprentissage régulier.
— Adresseer les offres par
écrit à : Librairie Dela-
chaux et Niestlé S. A., Neu-
châtel.

On demande fr acheter une

dniÉ Desarnod
mesurant 1 m. 12 à 1 m. 14.
Mme Pauchaxd, Terreaux 2.

Madame Rognon
rue Ancien - Hôtel - de - Ville,
Neuchâtel, achète gravures,
livres. Paiement comptant . —
Tél. 6 38 05/8 38 07. •.

Vieille argenterie
BIJOUX USAGES

PLATINE, OR et ARGENT

Pendules neuchâteloises
anciennes, achetées su pig,

haut prix du Jour

H. VUILLE
vls-fr-vla du Temple do bu

Béatrice marchand
Professeur diplômé de la Société suisse, de pédagogie mitfl _.

Diplôme de virtuosité du Conservatoire de Neuchâtel

LEÇONS DE CHAN T
RUE BACHELIN 16 Téléphone 522»

Société fédérale de gymnastique
Section des Hauts-Geneveys

Tirage de la loterie du 29 août 1942
LISTE DES BILLETS GAGNANTS :

l ia i  i f  a l  a f  ilf a j m j p i vj fa j  N J a i
7 60 337 146 677 129 1017 133 1347 200 1687 W

17 46 347 38 687 20 1021 164 1357 132 1697 Si
21 91 357 40 697 82 1027 43 1367 179 1707 «
27 107 367 76 707 86 1037 16 1377 92 1717 10
37 108 377 105 717 78 1047 209 1387 198 1721 11
47 1 387 13 721 75 1057 44 1397 34 1727 il
57 160 397 217 727 25 1067 56 1407 203 1737 8
67 33 407 119 737 6 1077 138 1417 214 1747 lll
77 69 417 24 747 12 1087 112 1421 106 1757 U
87 219 421 41 757 98 1097 23 1427 126 1767 il
97 175 427 30 767 207 1107 79 1437 116 1777 »

107 26 437 88 777 125 1117 114 1447 140 1781 A
117 64 447 130 787 70 1121 71 1457 172 1797 9
121 182 457 17 797 154 1127 136 1467 177 1807 1»
127 183 467 211 807 158 1137 22 1477 204 1817 18
137 120 477 169 817 102 1147 139 1487 104 1821 lll
147 3 487 47 821 67 1157 153 1497 147 1827 I«
157 45 497 53 827 176 1167 159 1507 96 1837 31
167 218 507 212 837 149 1177 49 1517 54 1847 8
177 14 517 128 847 145 1187 39 1521 62 1857 IM
187 11 621 110 857 99 1197 94 1527 144 1867 IM
197 15 527 19 867 173 1207 8 1537 93 1877 13T
207 59 637 189 877 5 1217 208 1547 58 1887 121
217 62 547 101 887 4 1221 216 1557 180 1897 lfl
221 181 557 61 897 202 1227 205 1567 196 1907 171
227 210 567 187 907 197 1237 206 1577 111 1917 21!
237 18 577 63 917 97 1247 168 1587 121 1921 K
247 117 587 188 921 74 1257 10 1597 103 1927 lt
257 151 597 36 927 28 1267 201 1607 163 1937 13
267 50 607 156 937 167 1277 85 1617 87 1947 123
277 29 617 2 947 113 1287 195 1621 66 1957 Tî
287 215 621 90 957 143 1297 194 1627 141 1967 131
297 83 627 220 967 135 1307 165 1637 186 1977 151
307 9 637 21 977 42 1317 72 1647 131 1987 2i
317 68 647 171 987 152 1321 155 1657 118 1997 3!
321 127 657 7 997 199 1827 190 1667 84
327 193 667 191 1007 109 1337 166 1677 184

Les lots peuvent être retirés an collège des Hauts-Genève;!,
du 1er au 9 septembre, de 19 h. 30 à 20 li. 30, et dès le I? se.
tembre chez M. Albert Jeanrenaud, Buffet de la gare, les Hantt-
Geneveys. Les lots n'étant pas retirés le 1er mars 1943 d*
viennent propriété de la société.

Une maison sérieuse, d'ancienne renommée el
au bénéf ice d'une expérience séculaire comme

L ' I M P R I M E R I E  CENTRALE
6. rue du Concert NEUCHATEL Téléph. 51226

at à même de vous livrer des travaux de goût
Confiez-lui donc l'exécution des imprimés donl
vous avez besoin.

pviLLÉGIATUR|f!|

g Promenades - Excursions - Pensions s¦ — i
g Excursions Wittwer
IS'̂ KLSSV; LE LAC NOIRÎ
* retour par Schwarzenburg - Berne

|SKte.MiD. TÊTE-DE-RANJ
[,¦ Réservez vos places S

| Wittwer et fils - Tél. S 26 68 j
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦ ¦¦ ¦¦¦¦¦ Bill

D' NICATI
MÉDECIN-OCULIS TE

DE RETOUR

Dr [. DE iii
DE RETOU R

Beau choix
de cartes de visite
& prix avantageux

an bureau du journal

F. Lier-Rai»
TECHNICIEN - DENTISTE

DE RETO UR

Permanentes
_- Bova

>f sans fils 0
^

e effectuées par

COIFFEUR POUR DAMEB OU COIFFEUSE SPÉCIALISTE
TEINTURE - PARFUMERIE - MANUCURE . MASSAGE

saion damée Gobat-Frauchï^er Avenue lw*MM,a
et meesleura "" ¦w ¦ ¦¦""¦"S"' Téléphone 643 60

(Suce, de Mme veuve Jenny)
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Fromage du Jura, gras, salé
Fr. 3.SO le kg.

R. fl. STQTZER, rue du Trésor

Peur tps—«oupons
d'Août A et Ĉ vous
obUn/i 2x200 = 400 gr
de fromage ou ttime
10 boîtes de,,btare.
ment\bon" (V/gr").
(4 boites petMj&gbtfcouponil)

A NEUCHATEL
en vente chez

PRISI
Hôpital 10

Plantons
Beaux plantons à hiverner,

choux-pain de sucre, côtes de
bettes, choux-fleurs broccolls
ainsi qu'oignons blancs à
Fr. 2.— le cent. Chez P. BAU-
DIN, jardinier , Poudrières 29,
tél. 5 32 13. Banc au marché.
Maison contrôlée. 

A N T I Q U I T É S
Très beau lit Directoire et

deux Uts Ls XVI; bureau mar-
queté et chaise I« XIV; qua-
tre superbes chaises et petit
bureau Ls XVI; layette mas-
sive. Console, canapé, fau-
teuils, bonheur du Jour, li-
seuse, styles divers. Tables
rustiques, coffre peint, esca-
beaux, grande cassette mar-
quetée; petites tables Ls XVI
et Empire; Gobelin authenti-
que; porcelaines de la compa-
gnie des Indes. Pour chemi-
née: chenets, caisse i bols,
pare-étincelles, très grand
chauderon en cuivre avec cré-
maillère. Mortier, flambeaux
d'église en airain. Aquarelles,
gravures, tableaux dans leurs
cadres anciens, vieilles faïen-
ces. — S'adresser: Sablons 51,
1er. Tél . 5 10 91.

CUMULUS
boller subventionné

est Installé par

J. Groux
Electricité générale

Manège 2 Tél. 5 31 25

La Petite Ecole
Escaliers des Bercles

Mesdemoiselles
R. JUNOD et Th. BOREL
pour enfants de 5 à 12 ans

Rentrée
mardi 15 septembre

à 8 h. 45
Renseignements par téléphone
N" 6 1128, chez Mlle Borel.

réparations
des

chauffages
centraux

Prébandier s A.
NEUCHATEL

Tél. 51729

Quelle personne
donnerait, contre son entre-
tien, des soins à une person-
ne malade ? — S'adresser le
soir, depuis 19 heures: Neu-
bourg 23. 2me à gauche.

Malgré les temps actuels, Je
fais toujours mes

permanentes
à des prix raisonnables.
M. MESSERLI, coiffeur pour
dames. Sablons 28, tél. 5 35 06.

FRIBOURG - 5 et 6 septembre

Journées raines des costumes
SAMEDI, 20 h. 15 : Unique présentation du

JEU DE FETE
Dimanche : GRAND CORTEGE . FETE CHAMPETRE

CHANSONS, JEUX et DANSES DU PAYS SA 5549 B

Emissions radiophoniques
de Jeudi

SOTTENS et télédiffusion: 7.16, Inform,
7.25, disques. 11 h., émission matinale,
12.29, l'heure. 12.30, musique populaire.
12.45, Inform. 12.55. trio haïtien. 13.25,
musique symphonlque. 16.59, l'heure.
17 h., musique récréative. 18 h., commu-
niqués. 18.05, coups de pinceau. 18.10,
œuvres de Tschalkowsky. 18.25, la boîte
aux lettres. 18.40, quatuor de saxophone.
18.55, les sports. 19.15, Inform. 19.25, pro-
gramme de la soirée. 19.30, radio-écran .
20 h., fantaisie de Pauline Carton. 20.30,
« L'ile heureuse », un acte de Jules Ball-
lods. 21 h., disques. 21.15, causerie sur la
comédie française. 21.30, mélodies viennoi-
ses. 21.40, compositeurs romands: Aloys
Fornerod. 22.20 Inform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.40, sextuor. 18.M,
rapeodle espagnole de Ravel. 15 h., chan-
sons populaires suisses. 18.30, pour les
malades. 17 h., musique récréative pour
saxophone et piano. 17.30, chant. 18.30,
accordéon . 19.20, marches suisses. 19.40,
cloches. 19.45. concert d'orohestre. 20.15,
concert. 20.45, « Cendrillon », conte musi-
cal de Frank Martin .

MONTE-CENERI et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.40, émission variée.
17 h., musique récréative. 19 h„ disques.
19.40, concert pour orchestre & cordes. 20
h., « Les maîtres chanteurs de Nurem-
berg », de Wagner (sélection du troisième
acte). 21.30, ballades de Chopin. 22.10,
Jazz.

TÉLÉDIFFUSION (programme européen
pour Neuchfttel ) :

EUROPE I: 11.10 (Allemagne) , petit
concert. 12 h., 12.45 et 13.15, musique
variée. 13.30, conoert-échange Allemagne-
Italie. 14.15, concert varié. 15 h., musique
récréative. 17.15, chansons. 19 h., 19.30,
musique récréative. 19.45 (Lugano), con-
cert. 20.15 (Allemagne), musique de cham-
bre: 20.50, « Le crépuscule des dieux », de
Wagner (2me acte). 22.30, émission gale.
23 h., musique du soir.

EUROPE II: 11.30 (Marseille) , pour les
enfants. 12.50, 13.55 (Paris), variétés en-
fantines: 14.30, « Poil de Carotte », de
Jules Renard. 17 h. (Marseille), disques.
19 h. (Paris), variétés. 20 h., feuilleton
radiophonique. 20.20 (Marseille), concert
symphonlque. 21.55, disques. 22.30, musi-
que de chambre.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE: 14.30,
comédie. 20 h., feuilleton radiophonique.
20.30, concert symphonlque.

Vendredi
SOTTENS et télédiffusion : 7.15, inform.

7.25, disques. 11 h., émission matinale.
12.20, l'heure. 12.30, orchestre Jo Bouil-
lon. 13.45, inform. 12.55, disques. 13 h., en
souvenir de Lucien Boyer. 13.15, « Don
Juan », opéra de Mozart (4me émission).
16.59, l'heure. 17 h., concert Mozart et
Beethoven. 18 h., communiqués. 18.05,
concert d'orchestre. 18.20, chant par Yana
Gani. 18.40, musique symphonlque. 18.50,
chronique touristique. 19 h., les sports.
19.15, Inform. 19.25, la situation Interna-
t ionale. 19.35, bloc-notes. 19.36, au gré
des Jours. 19.40, trio Jan Marjec. 20 h., les
chansons du vieil album. 20.15, Jeux d'es-
prit , fin de siècle, par Seg. 20.45, concert
1900 par l'Oj S.R. 21.25, mélodies fran-
çaises modernes. 21.45, Jazz-hot. 22.15, dis-
ques. 22.20, Inform.
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ciU et ne se charge pas de les renvoyer ,_ , _ . ,  ..... . ,. . . a. . Sonnette de nuit : 3. rue du Temple-NeufLes annonces sont reçues Jusqu a 14 h. (grandes annonces 7 n. J0), le samedi jusqu a 9 b. 30 pour le numéro du lundi.

Immeuble locatif
Mt demandé à acheter dans
la région Peseux - Corcelles -
Cormondrèche - Auvernier -
Colombier - Boudry - Cortail-
lod — Adresser offres détail-
les sous J. N. 362 au bureau
de la Feuille d'avis. .

A vendre d'occasion

trois ovales
de 600 1. environ et deux plus
petits, une seille, un enton-
noir et un brochet. Deman-
der l'adresse du No 402 au
bureau de la Feuille d'avis.

A vendre d'occasion un

divan-lit
jvec caisson à literie , pour 70
il ancs. — Miorini , tapissier,
Draizes 60. Tél . 5 43 18. 

A vendre une

machine
i arracher les pommes de ter-
re s'adresser à Jules Ruedin,
¦Cressier, Tél . 7 61 94. 

Beau complet
en drap noir , grande taille,
état de neuf , à vendre sans
coupons. Demander l'adresse
du No 400 au bureau de la
feuille d'avis.
. A vendre d'occasion

six draps
de toile éorue, 160x240 cm.,
qualité d'avant-guerre. Faire
offres écrites sous Z. B. 398
au bureau de la Feuille d'avis .

M Occasions
Place des Halles 13

Vous y trouvez actuellement:
table à rallonges noyer 55 fr.,
crin pour matelas, chaises de-
puis 3 fr., un Ht Ls XV, une
place, crin noir, 10o fr., dl-
Tans, lavabos, etc., glaces, ta-
bleaux, gravures, livres an-
ciens ou modernes en fran-
çais, allemand, italien, anglais,
espagnol, latin , grec, plusieurs
centaines de disques à 50 c. et
1 fr., instruments de musi-
que, pendules, vaisselle, linge-
lie, ' habits, appareil photo-
graphique, etc.

'8»x Occasions, Auguste LOUP
place des Halles 13

On vend et achète tout.
Ta. 5 15 80

A VENDRE
un meuble de salon Ls XV en
velours gris bleu, une table
ovale à coulisse, quatre ral-
longes, une ohaise-longue re-
couverte de moquette, un tub,
tableaux. — S'adresser: Pou-
drières 23. 2me étage.

A VENDRE
quelques VÉLOS D'HOMME et
Un de DAME avec bons pneus
(occasion), ainsi que deux
REMORQUES NEUVES; le
tout sans autorisation. —
S'adresser à H. Kiimpfer, ga-
rage, Thielle. Téléph 8 36 57.

CYCjLES
M . \  GRAND CHOIX

C 
D'ACCESSOIRES

au magasin

L Marcel
j} Bornand
_, Temple-Neuf 6 •
» NEUCHATEL j;

I SXUIS COUpXmS vous aurez çQ
I SOLIDITÉ ET ÉCONOMIE Oj|k

VÉRITABLE en achetant votre ( »  ̂̂ K

\£wge>ue Jçu
! EN TRICOT COTON ET SOIE I^W ŵft \

Savoie PBtitpierre S.A. \OJ
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! >VO YEZ N O T R E  VI TRINE W

- •
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organise à nouveau la récolte des

CYNORRHODONS !
Dans oe but , nous cherchons à) créer dans chaque
localité du Jura un centre de ramassage. Il s'agirait
de la distribution des corbeilles que nous mettrons
à disposition des ramasseurs, de la réception , du
contrôle, de l'expédition et du paiement des fruits
cueillis.

Les personnes disposant chaque jour d'un peu
de temps libre pour accomplir ce travail,
— tout en s'assurant un gain supplémentaire assez inté-
ressant — sont priées de s'adresser Immédiatement à

CHOCOLAT SUCHARD S. A. - Serrières-Neuchâtel
service des recherches, pour demander des rensei-
gnements plus détaUlés.

M lle Alice-Marguerite Grezet
Professeur diplômé de chant MANÈGE 6

a repris ses leçons et cours collectifs
Enseigne aux enfants le solfè ge — Méthode facile

Magasins Meier...
Encore des sardines ancholx

à 45 c. et 85 c, vous devriez
en faire une réserve. Sardines
& 85 c, 1 fr „ 1 fr. 20. etc.

A vendre 300 pieds de

fumier
ainsi qu'une brante & vin et
300 bouteilles fédérales vides.
Demander l'adresse du No 396
au bureau de la FeuUle d'avis.

Machine à écrire
Remlngton portable, & vendre,
en bon état. Prix avantageux.
S'adresser : Etude Balllod et
Berger, rue du Pommier 1.

A vendre une

charrue
en bon état, marque « Ott »,
une CHAUDIÈRE en fonte pou-
vant contenir 120 litres, ainsi
qu'une COULEUSE galvanisée.
Demander l'adresse du No 397
au bureau de la Feuille d'avis.

On offre à vendre un

kodak
un appareil de prise de vue et
un de projection ciné 6 mm.
neuf. Une Jumelle Kern Aa-
rau 8x30. Un dynamo Lang-
jeln 16 volts, 30 ampères. —
Demander l'adresse sous P.
3338 N. à Publicitas, Neuchft-
tel.

E. Notter
Tapissier - décorateur

Terreaux 3

Meubles
de styles

et modernes
m

RÉPARATI ONS

lïchwalt-f êou
TAILLEUR POUR DAMES ET MESSIEURS

Téléphone S 21 28 - Musée 3
Neuchâtel

MAISON DE PREMIER ORDRE

B E A U  C H O I X  DE T IS S U S

fÉCOLE
BÉNÉDICT

Parents,
De divers côtés on nous demande la création d'une
classe dite « d'études surveUlées », spécialement destinée
à la PRÉPARATION et à la SURVEILLANCE des devoirs
scolaires.
Cette classe, -réservée avant tout aux élèves de nos écoles
publiques et en particulier à ceux des écoles primaires,
secondaires et du collège latin, serait dirigée par un ou
plusieurs professeurs diplômés, expérimentés et péda-
gogues. ,
Les leçons auraient lieu en fin d'aprés-mldl (Jeudi et
samedi exceptés).
L'ouverture est prévue pour SEPTEMBRE/OCTOBRE.
Nous sommes certains que la création d'une telle section
trouvera un accueu favorable dans notre ville et c'est
pourquoi nous Invitons tous les parents qu'intéresse la
question h. bien vouloir nous le faire savoir par écrit;
nous leur ferons parvenir en temps et Heu tous rensei-
gnements complémentaires.

Odette Sauser
diplôme de Conservatoire

a repris __ » __¦ __ » __»#
ses leçons de C^WW.WWWWW

solf ège et pia no
Préparation de l'étude du piano ;
Rue Matlle 3-1 — Tél. 5 22 21

A VENDRE : Bonne occasion

Camion Saurer 3 1A t.
usagé, type 2 A, basculant de trois côtés, gazogène Im-
bert, en parfait état Demandes sous chiffre B. 5251 G.
à Publicitas S. A-, Neuchâtel. SA 218 L

Pensez à vos provisions d'hiver achetant
comme réserve le groupe de conserves suivant :

une boîte de lait condensé « A l'Ours »
une grosse boîte de thon « Pol ar »
nne grosse boîte de sardines «Marie-Elisabeth »
nne boîte de purée de tomates « Stalden »

au prix de Fr. 6.—
Crémerie du Chalet, A. WEBER, Seyon 2

1̂/ Â^̂ ^̂ ÎAI

PHOTO a
La copie 6 x 9  10 1.1
DROGUERIE CENTRALE i

E. CUARPILLOZ SE
HOpital 9 Neuchatel |

Les ménagères qui emploient Radion obtiennent, au-
jourd'hui encore, du linge aussi blanc qu'en temps de
paix. C'est que, malgré la guerre, Radion est fabriqué
avec des huiles et des matières premières dans la qua-
lité d'avant-guerre. Sa merveilleuse mousse blanche qui
nettoie le tissu à fond en est la preuve. Ne tentez pas
d'expériences: évitez surtout de mélanger Radion avec
des lessives dites sans coupons ou pauvres en matières
grasses, dans l'intention de rendre votre bon Radion
plus profitable encore. Employez Radion toujours seul;

i —^ alors seulement vous obtiendrez le fameux blanc Radion.

_f __r̂ Tt]l I Radion ne coûte aujourd'hui encore que 80 cts. le 
paquet

¦rJ'lJwfflS (Prix d'avant-guerre : 75 cts.)

m&sS^wm* 
Ne pas mélanger avec d'autres produits i

nr-̂ nŝ 1 ¦—¦—¦—"— ¦ *-
>

Ârm CORSET D'OR
Jj j r  ROSÉ-GUyOT

^
NEUCHATEL EPANCHEURS2

¦ NE JETEZ PAS £||

ffl fHr NOUSLESUMONS
VA ET REFERONS
m AVANTAGEUSEMENT |

Prix de détail maxima des denrées alimentaires rationnées
communiqués par le Service cantonal du contrôle des prix, dès le 1er septembre 1942

La première colonne de chiffres Indique
les prix nets; la seconde colonne, les prix
aveo un rabais minimum de 5 % (Impôt
sur le chiffre d'affaires Inclus).

Fr. Pr.
Sucre cristallisé blanc . le kg. 1.18 1.24

scié, en vrac . . » 1.25 1.32
scié, en paquets . » 1.28 1.35
brut » 1.25 1.32

Riz Siam naturel . . le kg. —.55 —.58
Siam Camolino . . » —.58 —.81

Farine fleur . . . .  le kg. 1.52 1.60
Semoule de cuisine . . » 1.43 1.50
Farine bise » —.60 —.63
Semoule de maïs . . .  » —.80 —.84
Flocons d'avoine , en vrac le kg. 1,18 124
Gruaux d'avoine brisés,

en vrac » 1.31 1.38
Orge perlé moyen, No 3 » 1.28 1.34
Cacao en poudre non sucré

en vrac,quai, courante le kg. 3.67 3.86
en paquete ong. des fabriques

paquets de 1 kg. . . . 8.70 3.89
> de 400 gr. le paq. 1.73 1.83
» de 200 gr. » — .02 — .97
» de 100 gr. » — .46 — .49

Fromage Emmenthal et Gruyère (1" quai.)
100 gr —.44 —.46
200 gr —.79 —.83
250 gr. 1.— 1.05
500 gr 1.90 2.—
1 kg. et plus . . . .  8.80 4.—

Beurre. — La première colonne Indique
le beurre de table < Floralp s et la seconde
le beurre de cuisine, prix nets.

50 gr —.38 —.37
100 gr , • . . —.75 -.73
200 gr. . ,. ,, .  . 1.60 1.45
250 gr 1.87 1.81
500 gr. . . . , 4 • • 3'65 3-53
1 kg 7.30 7.06

La première colonne de chiffres Indique les prix nets; la seconde colonne, les prix
avec un rabais minimum de 5% (Impôt sur le chiffre d'affaires Inclus).

Pûtes alimentaires Fr. Fr.
Cornettes k prix réduits f action » en vrao le kg. 1.07 1.13
Spaghetti à prix réduits « action » en vrac » 1.19 1.26
Qualité supérieure (sortes courantes en vrac) » 1.36 1.43

en paquets de 500 gr. le paq. —.80 —.84
» de 250 gr. » —.43 —.45

Aux œufs ord., en vrac le kg. 2.03 2.14
en paquets de 500 gr. le paq. 1.14 1.20

» de 250 gr. » —.61 —.64
Aux œufs spéciales « action » nouilles et cornettes, en vrac le kg. 2.11 2.22

en paquets de 500 gr. le paq. 1.12 1.18
Avec semoule spéciale sans œufs, en vrac le kg. 1.70 1.79

en paquets de 600 gr. le paq . —.97 1.02
Aux œufs, avec semoule spéciale (teneur en œufs 100 gr./kg.)

paquets de 500 gr. 1.50 1.58
» de 250 gr. —.79 —.83

Café torréfié, en vrac ou en paquets le kg. 4.60 4.86
autres qualités, en, vrac, prix maximum » 7.14 7.50

» » en paquets, prix maximum » 7.40 7.80
Huiles comestibles (sans huile d'olive), en vrao . . . . . .  le litre 2.61 2.75

le Vs 1. 1.35 1.42
2 dl. —.66 —.59
1 dl. —.28 —.30

en bouteilles d'origine d'un litre . . . . ,, . . ; .  la bout. 2.77 2.91
(verre en plus)

Graisses comestibles en plaques
de coco pure le kg. 2.50 2.63
de coco avec 10 % de beurre » 3.32 3.48
de coco avec 15 V. de beurre . .,  » 3.67 3.75
d'arachide pure » 3.22 3.38
d'arachide aveo 10 % de beurre » 3.92 4,12

Graisses animales (sans l'Impôt sur le chiffre d'affaires)
Lard à fondre et graisse de porc crue , . le kg. 4.20 
Saindoux pur » 5.20 5.45
de génisse Ire qualité, crue , » 2.70 
de génisse Ire qualité, indigène, fondue . , » 3.40 3.60

Savon blanc ordinaire le pain de 400 gr. —.67 —.70
Savon blanc de marque • •« . . • . • .  . l e  pain de 400 gr. .77 .81
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L'AVENIR DU PAYS

Le troisième anniversaire de la
guerre insp ire de nombreux com-
mentaires à la presse. Il  en est aussi
qui sont consacrés à l'avenir de
notre pays et à l 'évolution intérieure
qui est la nôtre , de par le contre-
coup des événements. Voici un ex-
trait d' un article de M.  Pierre Béguin
dans le « Journal de Genève ». Ce
journaliste répond en particulier à
d'aucuns qui se lamentent sur la dis-
parition de certains éléments —
pourtant périmés — de notre vie
publi que.

Ces alarmes se Justifient dans la me-
sure où l'on ne voit pas encore se déga-
ger de ce travail d'analyse des vérités
nouvelles admises par le plus grand nom-
bre. Mais elles ne sont pas fondées, parce
qu 'un peuple est toujours dans la bonne
voie, quand il cherche à retrouver , au-delà
des mots qui ont perdu leur sens et des
formules qui encouragent la paresse de
l'esprit , des réalités tangibles et des rai-
sons plus certaines de croire en ses des-
tinées. Là où l'on dénonce une lente désa-
grégation idéologique , 11 peut y avoir le
plus fécond des processus d'assainisse-
ment. On ose avoir cette opinion , quand
on n'est point de ces « privilégiés » qui
ont cessé leurs enquêtes spirituelles en
1914...

Sans doute, les libertés Individuelles
n'ont plus ce caractère absolu qu'on leur
reconnaissait depuis un siècle et l'on
souscrit plus volontiers à la .nécessité
d'une autorité réellement forte. Plus per-
sonne, à. part quelques attardés, n 'ose pré-
tendre que les partis politiques sont de
véritables Institutions, inséparables de
n'importe quelle forme de démocratie.
D'autres groupements, plus naturels par
leur origine et par le rôle qu'ils sont ap-
pelés à Jouer dans la cité, paraissent
mieux faits pour représenter la nation
dans ses corps organisés. Ils bénéficient
d'un préjugé favorable parce que la dé-
fense contre le danger commun nous a
anpris & mettre l'accent sur ce qui unit,
plutôt que sur ce qui divise. Nous nou s
accommodons moins facilement et moins
légèrement de certaines inégalités sociales
que ne Justifie pas, comme l'égoïsme l'a
voulu faire croire trop longtemps, une
hiérarchie nécessaire. Surtout, méditant
enfin sur des situations que l'on se plai-
sait à ignorer , on ressent, en particulier
dans les Jeunes générations, précisément
dans celles qu 'un confrère accuse de
manquer de fermeté doctrinale, le besoin
de sauvegarder, en toutes circonstances
et du haut en bas de l'échelle, une au-
thentique dignité humaine. Et si . du mê-
me coup, les valeurs matérielles doivent
céder le pas aux valeurs spirituelles , nous
y voyons un progrès de plus.

Sur le p lan social , en particulier,
on ne peut que se réjouir de voir les
idées d' entr 'alde et de collaboration
s'imposer au détriment des notions
individualistes d'antan.
TOUJOURS LE PROBLÈME
DES RÉFUGIÉS

Après la conférence de Lausanne
des chefs cantonaux de justice et de
police et après les exp lications si
justes de M. de Ste iger, conseiller
fédéral , le débat continue. Voici la
contribution que lui apporte M. Pier-
re Grellet dans la « Gazette de Lau-
sanne » :

Ce qui rend le problème complexe, c'est
qu'il se présente comme problème de
masse en un moment particulièrement
critique de nos destinées. Les réfugiés que
nous accueillîmes naguère étaient des iso-
lés, dant la présence n'était pas sans dan-
gers pour nous, mais dont l'accueil ne
soulevait pas les problèmes multiples que
suscite l'afflux d'une masse survenue en
un temps où la Suisse a son existence
matérielle en Jeu.

En effet, nos capacités sont limitées.
Nous ne sommes pas en état — et ce n'est
certes pas notre faute — de faire notre
devoir international vis-à-vis des quarante
mille enfants affamés dont nous organi-
sons le sauveta ge et d'accueillir aussi le
Ilot Illimité de ceux qui entendent péné-
trer chez nous sans notre assentiment.
Nous sommes contraints, malgré nous,
d'établir une échelle des valeurs et de
donner la priorité à ceux qui méritent
vraiment notre pitié. Nous ne pouvons
ouvrir notre maison à n'importe qui, et

c'est pour nous une question de sécurité
nationale que de ne pas laisser bénévole-
ment se créer chez nous des conflits in-
térieurs qui pourraient avoir pour nous
les plus périlleuses répercussions inter-
nationales...

Nos voisins de France ne paient-ils pas
tragiquement les erreurs commises par
leurs derniers gouvernements d'avant-
guerre en ouvrant toutes grandes et In-
distinctement les portes de leur pays à
tous les étrangers qui se présentaient ?

Nous avons le devoir aussi de pen-
ser au cas de guerre , poursuit M.
Grellet.

Alors que toute la population suisse se-
rait obligée de rester sur place, ces grou-
pes d'allogènes ne nous procureraient-Us
pas les plus grands embarras et ne se-
raient-ils pas la source de graves périls ?

Et la question de l'occupation de ce
flot Immigré soulève aussi les plus gra -
ves problèmes. Nous ne pouvons laisser
ces gens sans occupation. Déjà des camps
ont dû être organisés en divers endroits
de notre sol, notamment dans le canton
de Vaud , où l'on a interné des centa ines
de Hollandais, de Belges et d'Anglais, dont
beaucoup reçoivent de leur gouvernement
des subsides nullement négligeables et qui
leur permettent de subsister sans travail-
ler au milieu de populations auxquelles la
guerre occasionne un énorme surcroît de
labeur. Ce quatrième hiver de guerre
s'annonce comme très dur. Serons-nons en
mesure de donner de l'occupation à tous
les Suisses qui en ont besoin , en même
temps qu 'à tous les étrangers qui ont/pé-
nétré clandestinement sur notre terri-
toire ?

Enfin , nombre de ces réfugiés ne pour -
ront retourner dans leur pays. Ils seront
des « helmatlos » et nous risquons fort de
devoir les conserver comme une masse in-
asslmilable.

Et ce sont les raisons pour les-
quelles , à juste titre , M. Grellet ap-
puie le point de vue du Conseil fé -
déral.

LECTOR.
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RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-
et vous vous lèverez le matin

plus dispos
Il faut que le foie verse chaq ue Jour un litre de bile

dans l'intestin. SI cette bile arrive mal, vos aliments ne se
digèrent pas, ils se putréfient. Des gaz vous gonflent, vous
êtes constipé. Votre organisme s'empoisonne et vous êtes
amer , abattu. Vous voyez tout en noir!

Les laxatifs ne sont pas toujours indiqués. Une selle
forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES PILULES
CARTERS pour le FOIE facilitent le libre afflux dc bile
?,ni est nécessaire à vos intestins. Végétales , douces, elles
ont couler la bile. Exigez les Petites Pilules Carters

pour le Foie. Toutes Pharmacies. Fri 2.25.

Les ressources
économiques du Brésil

Les richesses de la grande république sud-américaine
qui vient d'entrer

en guerre

L'entrée en guerre du Brésil attire
une fois de plus l'attention générale
sur l'un des pays de l'Amérique la-
tine où le génie et la persévérance
des nations européennes se sont ma-
nifestés avec le plus d'éclat. Ita-
liens, Portugais, Espagnols, Alle-
mands, Français, Anglais et autres
colons, ont créé sur les rives de
l'Amazone, le long des côtes et sur-
tout, sur les hauts plateaux, une
œuvre économique et culturelle qui
restera debout malgré le temps. De-
puis 1819 environ jusqu 'à ces der-
nières années, la contribution de la
Suisse au bien-être de ce pays a été
également considérable.

Cette évolution changea brusque-
ment vers 1900. A ce moment-là,
l'active concurrence des Etats-Unis
entre en jeu et élimine peu à peu
les pionniers européens. Cette politi-
que vient d'aboutir à un succès com-
plet et marquer en même temps une
phase nouvelle dans 1 évolution éco-
nomique du Brésil. Actuellement,
par suite de la politique des < listes
noires » et l'application d'autres me-
sures, tous les pionniers européens
sont pratiquement éliminés de leurs
positions, entravés dans leur activité,
ou encore radicalement supprimés.

Le Brésil, l'une des contrées les
plus riches en minéraux, s'étend sur
un vaste territoire légèrement plus
grand que les Etats-Unis, dans le-
quel la Suisse tiendrait vingt fois
environ. Il mesure 8,5 millions de
kilomètres carrés. Sa population
comprend 45 millions d'individus,
dont la bonne moitié se compose de
métis, d'Indiens ou de nègres. La
densité diffère suivant les contrées
et varie de 2 à 18 habitants le long
des côtes pour tomber à un et moins
dans les immenses pampas de Matto-
Grosso, de l'Etat de Goya, du Pana-
ma et dans les régions encore mal
connues des Amazones.

Au point de vue de l'économie
mondiale, il joue un rôle important
dans la production de café, de coton ,
de viande et de cacao. La récolte de
café a donné cette année 14 millions
de sacs de 60 kg. chacun, soit 1,2
million de sacs de plus qu'en 1941.
Afin d'empêcher semblable abon-
dance de faire tomber les prix , on
en fit disparaître dernièrement
75,000 sacs (depuis 1931, 75,7 mil-
lions de sacs subirent le même sort).

La production de caoutchouc, mo-
nopole mondial au commencement
du siècle, est aujourd'hui sans im-
portance. Cependant, devant la ca-
rence de cette matière, indispensa-
ble à la production de guerre, on a
cherché à fa ire revivre les forêts
d'hévéas tombées dans l'oubli. Com-
me la liane à caoutchouc ne rend
qu 'après sept ans, il n'est pas exclu
que les efforts américains ne soient
couronnés de succès d'ici à quelques
années. Pour les mêmes raisons, la
production agricole a été mise sous
pression. Il faudra en particulier
que le Brésil augmente considérable-
ment sa production d'oléagineux,
d'huile de palme et de coton pour
réaliser la convention récemment
conclue entre ce pays et les Etats-
Unis.

L'avenir du Brésil réside surtout
dans son industrie minière. Jus-
qu'ici , on n'exportait guère que des
diamants, du cristal de roche, des
émeraudes d'un grain spécial ainsi
que de belles opales en assez gran-

des quantités. Pour le moment, sans
parler de l'intervention technique et
financière des Etats-Unis, l'extrac-
tion du manganèse, du mica , du
quartz , de la bauxite, du chrome, du
nickel , etc., est encore une grande
source de prospérité. L'exploitation
des gisements de bauxite n'a pas dé-
passé la première phase; la pro-
duction de wolfram se heurte à des
difficultés, parmi lesquelles le man-
que de main-d'œuvre est l'une des
plus importantes. On pense égale-
ment que l'extraction du nickel
n'acquerra de l'importance que si la
ligne Victoria-Etat de Minas fonc-
tionne.

Il en est de même de l'industrie
brésilienne qui fabriquait surtout
des articles en série. Cependant,
l'élevage du bétail, intensifié au
cours de ces dernières années, don-
na naissance à une importante in-
dustrie des conserves et de viande
fri gorifiée. Depuis la guerre, pro-
voquée par la carence des livraisons

américaines et surtout par le man-
que de tonnage sans cesse grandis-
sant , la pénurie de machines-outils
entrave dans une mesure croissante
l'extension industrielle, comme aux
Indes par exemple.

La grande république latine, con-
sidérée aujourd'hui comme une
source inépuisable de matières pre-
mières, sortira sans doute économi-
quement plus forte de la guerre. De
ce fait , un revigorement des échan-
ges semble probable, après les hosti-
lités, avec les nations européennes.
(Avant le conflit , les importations
suisses atteignaient 11 millions et les
exportations 15 millions.)

Enfin, l'exploitation intensive du
Brésil entraînera sans doute un
changement profond de sa structure
économique, allant de pair avec les
efforts actuels tendant au renouvel-
lement complet de l'économie mon-
diale, pour en assurer le meilleur
fonctionnement dans un plus juste
équilibre.

Troupes de montagne dans l'Oberland grison

Apres une march e pénible et longu e, les hommes et les chevaux
se réconfortent. No de censure XII Ga 319.

Af in  d'éviter tout retard dans la
distribution du journal , M M .  tes
abonnés qui reviennent de villégia-
ture sont prié s de nous communiquer
leur changement d' adresse

24 heures d'avance
en indiquant de manière très précis e

l'ancienne
et la nouvelle adresse
Chaque abonné voudra bien an-

noncer ta date de la rentrée, même
lorsque celle-ci a déjà été indiquée
au départ. Vu la grande quantité de
changements d'adresses se produi-
sant pendant l'été , il est nécessaire
d' aviser à nouveau notre adminis-
tration du jour du retour.

Toute la correspondance relative
aux changements d' adresses doit être
adressée à l'administration de la
« Feuille d' avis de Neuchâtel > et
non à la rédaction.

Retour
à domicile

Communiqués
Avant la collecte en faveur

<lu comité international
de la Croix-rouge

Cette année encore, le comité Interna-
tional de la Croix-rouge adresse au peu-
ple suisse un appel en lui demandant
de lui renouveler sa confiance et son
appui matériel.

Dès le 1er septembre prochain , le co-
mité international fera procéder dans la
Suisse entière à une collecte à domicile
et, pendant deux Jours de ce même mois,
à la vente de son insigne.

Il a besoin de nouveaux fonds, car ceux
qui avalent été mis à sa disposition s'épui-
sent rapidement en raison des tâches de
plus en plus amples que lui imposent les
événements. Au cours de l'année derniè-
re, la guerre s'est étendue à tous les con-
tinents et à tous les océans. De ce fait ,
le comité International doit faire face à
un accroissement extraordinaire de son
travail. Au surplus, de nouveaux problè-
mes se sont posés pour lui . H a dû re-
chercher de nouvelles méthodes de tra-
vail et trouver de nouveaux moyens de
communication, car les relations par
terre et par mer avaient été coupées
presque entièrement et de nouveaux théâ-
tres d'opérations guerrières s'étaient créés
dans les régions les plus Isolées. Grâce à
ses efforts persévérants, il a été en me-
sure de vaincre toutes les difficultés et
d'assurer le fonctionnement régulier de
son agence centrale des prisonniers de
guerre et de ses œuvres de secours.

Aujourd'hui , Il s'agit de lui donner les
moyens afin qu 'il puisse poursuivre son
action sans arrêt.

Que le peuple suisse entier entende cet
appel.

CARNET DES ARTS
ET DES LETTRES

Les Italiens f ont  des
recherches archéologiques

en Dalmatie
Des recherches archéolo giques en.

treprises en Dalmatie après l'occupa,
tion italienne ont permi s de décou.
vrir d'intéressants vestiges de l'épo.
que romaine.

A Aibano (ancien Aisinium), oit
a mis au jour le centre monumental
d' une ville et une grande maison ro-
maine avec un revêtement de mo-
saïques en bon état , ainsi que des
traces de fresques sur les murs.

La mort d'une
cultivatrice-écrivain

Dans sa maison de Plane, à Ecu-
blens, est décédée, à l 'âge de 62 ans,
Mlle Louisa M usy ,  une cultivatrice,
écrivain, auteur de nombreuses nou-
velles, de p lusieurs romans dans la
tradition d'Urbain Olivier.

Mlle Musy  s'occupait des travaux
de la f e r m e, on la voyait derrière set
corbeilles, au marché de Morges ;
cette vie â la campagn e, elle l'a dé.
crite avec bonheur, d'une plume
alerte et gaie, sans prétentions ; sous
le pseudonyme de J .-L. Duplan , elle
avait donné au défunt « Conteur vau-
dois » des portraits bien campés el
des récits savoureux ; elle a publié
aussi des romans, « Le Creux an
Loup » en 1932, « Un Billet de cent
f rancs  », « La promesse », réunis en
un volume paru chez Spes en 19S&

« Le rôle joué par le comté
de Neuchâtel » ,
par Gisèle Rentier

* Il y a, dans tout Neuchâtelois, un
historien qui s'ignore », disait ré-
cemment quel qu 'un. C'est vrai. Nulle
part plus qu'ici , on ne cultive cd
amour des vieilles choses, ce goût
des _ recherches patientes dans les
pap iers anciens, ce p laisir délicat de
recréer ce qui n'est plus.

Voici que paraît — solide , volu-
mineux, forçant l'attention — un
nouveau livre dont l'auteur a de
nombreux droits à notre gratitude.
Non seulement parce qu'elle retrace
avec un savoir puisé aux meilleures
sources une page magnifique de l 'his-
toire neuchâteloise, mais aussi pa r-
ce qu'elle le fa i t  avec grâce et viva-
cité . Mlle Gisèle Rentier est docteur
es lettres... elle doit être aussi poète
car son livre fourmil le  de détails
inédits , de notations savoureuses qui
lui prêtent un charme singulier. La
façon  dont elle conte ¦— el c'est
à dessein que nous employons ce
verbe — le rôle joué par le comté
de Neuchâtel dans la politi que suisse
et dans la politique française à la
f i n  du XVm e siècle et au début du
XVIme n'est pas seulement passio n-
nante à suivre, elle est aussi déli-
cieuse.

L 'ouvrage est important. Même
fro id , on l' eût jugé réussi. Mais il est
p lein de vie et p lein de couleur, (g)
Edit. Georg et Cie S. A., Genève.
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VALENTIN WILLIAMS

Traduit de l'anglais par Louis Labat

Dans l'un des coins, un escalier
tournant, de type jacobée n , montait
vers les étages.

Gerry ferma la porte, installa son
amie dans un fauteuil devaut la
cheminée et s'y installa elle-même.

— Un peu de whisky? demanda-t-
elle. Ou préféreriez-vous?... Mais
Aline n'accepta qu 'une cigarette.

— Où est Rod ? s'enquit-elle tan-
dis que son amie lui donnait du feu.

— Là-haut , chez sa mère, répondit
Gerry. Lady Julia s'était couchée
sitôt arrivée , mais il a insisté pour
Ja voir.

Elle f i t  une pause et reprit :
— Pourquoi, de sa part , cette brus-

que venue ? Nous apporterait-il du
nouveau ?

— Savez-vous que l'on a procédé
à l ' identification de Sholto ?

— Rod me l'a dit. Mais quel besoin
avait-il de faire tout ce chemin
quand il pouvait nous renseigner par

le téléphone ? Et pourquoi vous a-t-
il emmenée ?

— Sur ma demande. Je pensais
que la course me ferait du bien .

— Mais enfin pourquoi , pour-
quoi ?...

Gerry posa sur Aline une main
fiévreuse.

— Qu 'est-ce qu 'il veut ? Vous de-
vez savoir. Eh bien , il faut , entendez-
vous que moi aussi je le sache.

Jetant un regard vers l'escalier,
elle baissa la voix.

— Rod... écoutez-moi bien , Aline...
Rod me terrifie. Il a l'air d'un hom-
me qui a vu un spectre. Je lui avais
à peine ouvert la port e que, sans
explication , il me jeta à la figure :
« Où est ma mère ? Je veux voir ma
mère ! » Je lui demandai ce qui ar-
rivait. Il parut alors, tout d'un coup,
revenir à lui et me répondit qu 'il
n'y avait rien» de neuf , qu 'il désirait
seulement échanger deux mots avec
lady Julia. Tout ce qu 'il daigna m'ap-
prendre, ce fut qu 'on avait identifié
Sholto et que... et qu 'il tenait à se
rensei gner sur une lettre de moi
que Murchie avait trouvée chez Swe-
te.

Elle s'arrêta une seconde, la gorge
serrée.

— Je vous le demande encore,
pourquoi vient-il ici ? Au nom du
ciel , si vous le savez, dites-le-moi.
La contrainte où je suis me tue.

Pensive, Aline regardait le foyer.
— Gerry, fit-elle, est-il bien sûr

que vous ne cachez rien aux vôtres ?
Gerry, penchée sur son fauteuil , se

redressa.
— Qui prétend le contraire ?
— Cette lettre que vous aviez

écrite à Rarry ?...
— Je n'ai , de ma vie , écrit à Barry

une seule ligne. Lui , de son côté, ne
m'a jamais ri en écri t que n 'importe
qui n'eût pu lire. Je l'ai déclaré
tout à l'heure encore à Rodney. Et
c'est de Murchie que viendrait cet-
te nouvelle histoire 7

— De Murchie . Il l'a dite à Rod-
ney. Je l'ai entendu moi-même.

— Mais il perd la tête ! Mais c'est
bien l'invention la plus ridicule.
Comment, d'ailleurs, Murchie aurait-
il pu pénétrer chez Barry après le
meurtre ? Au dire de Giles, l'appar-
tement est, fermé depuis l'événement.
Un policeman garde en permanen-
ce la porte de la rue.

— Il existe entre le court de ten-
nis et l'appartement de Barry une
voie de communication secrète.
Rod et moi l'avons découverte tan-
tôt. Là-dessus, Rod ayant soumis
à Murchie un questionnaire en rè-
gle, Murchie lui a raconté l'histoire.
C'est ainsi que je la connais.

Gerry haletait.
— Une voie de communication

secrète ? Et que tout le monde igno-
rait, à l'exception de Murchie ?

— Murchie en a ignoré l'existence
ju squ'au moment où lady Julia la
lui a révélée.

i
— Lady Julia ?
— C'est lady Julia qui avait en-

voyé Murchie chercher la lettre.
Gerry se leva et , longuement, an-

xieusement , regarda l'escalier. Dans
le silen ce survenu , un ululement de
hibou vint , par la fenêtre ouverte,
frapper l'oreille d'Aline. Puis Ger-
ry se rassit et rapprocha son fau-
teuil. Elle était pâle jusq u'aux lèvres.

— Racontez-moi tout depuis le
commencement, dit-eWe d'une voix
que précipitaient la crainte et l'im-
patience.

CHAPITRE XXXIII

« A demain »

Une raie de lumière soulignait là
porte de fa chambre occupée par la-
dy Julia. Au coup discret frappé par
Rodney répondit un rapide:

— Qui est là?
— Rodney, mère ! annonça le jeune

homme, en touchant la poignée d'e
la porte.

Mais la porte résista. Il y eut dans
la chambre un son très léger, qui
pouvait être une expression de sur-
prise. Et la porte s'ouvrit. Lady Ju-
lia était là, sur le seuil , en toilette de
nuit, les cheveux ramassés lâche-
ment contre la nuqu e, les pieds dans
de coquettes mules que balayait de
larges plis un kimono foncé. Ainsi
debout sur un fond de lumière rose,
la chevelure défaite, les bras nus

hors des manches, sa souple et min-
ce silhouette strictement moulée
dans la simplicitié sévère du kimono,
on l'eût prise pour une jeune fille.

Sans dire un mot , elle s'écarta , et
Rodney entra. La chambre était mo-
deste. Peu d'e meubles. Un ou deux
tapis. Point de cadres. D'énormes
poutres noircies par l'âge suppor-
taient le faîtage de la maison et rom-
paient la surface des murs blanchis
à la chaux. Le lit était étroit. Par
delà les fenêtres ouvertes, la nuit
s'étendait , tiède et mystérieuse. Une
lampe de chevet coiffée d'un abat-
jour éclairait seule la pièce et lui
prêtait un caractère d'intimité.

Lady Julia referm a la porte, re-
poussa le verrou . Rodney et sa mère
se trouvaient face à face. U avait
une main dans la poche. Il l'en re-
tira , desserra les doigts et laissa voir
un brin de plume blanche. Lady Ju-
lia ne bougea pas. D'une voix égale ,
elle dit:

— Est-ce Manderton qui vous a
chargé de me porter ceïa?

Il hocha la tête.
— Je l'ai trouvé moi-même chez

Swete...
Il s'arrêta et, comme sa mère ne

faisait pas un signe, il poursuivit :
— ... Oui , retenu au battant de la

porte dérobée donnant sur le dé-
barras

Lady Julia . continua de se taire.
Elle regardait , fascinée, le brin de
plume.

— Et chez nous, dans votre garde-
robe, j' ai trouvé brisée Fune des
plumes que vous portiez le soir de
la présentation.

U avait tiré d'une poche de son
cache-poussière un petit paquet de
form e oblongu e que recouvrait uiï
papier de soie.

— Si vous voulez voir ?
Près de lui se trouvait une table.

Il y posa le paquet. Lady Julia s'a-
vança , mais n'y toucha pas. Accro-
chée au bord de la table, elle s'*'-
fondra sur la chaise placée ¦devant
elle. U connut à ce moment qu '''
avait dû surprendre sa mère alors
qu'elle écrivait. I! aperçut , ouvert
sur la table, un bloc du papier bleu
armorié dont on faisai t usage »
Eroadleat pour la correspondance. A
côté du bloc était un stylo. Les mor-
ceaux de plusieurs feuilles déchirées
s'éparpillaient dans la corbeille. U
feuille supérieure du bloc ne portai'
que trois mots, tracés d'une grande
écriture. De la place où il se tenait,
Rodney put lire : « Mon bien cher...»

— Vous l'avez tué, n'est-ce pas'
fit-il en s'efforçant d'interdire à s*
voix toute rudesse.

Elle s'inclina sans parler.
— Chass le sait-il ?
Les yeux agrandis par la terreur,

elle secoua la tête sans sortir d*
son silence.

(A snivreJ.

Dewwie
la p atte j aune

Extrait de la Feuille officielle
suisse du commerce

— 29 Juin : Constitution à Neuchâtel,
sous la raison sociale Treille-Epancheurs
S. A- d'une société anonyme ayant pour
but l'achat, l'exploitation et la vente d'im-
meubles.

— 30 Juin : Création de la fondation
Jules Perrenoud et Ole. Cette fondation a
pour but de secourir le personnel de la
« Société anonyme des établissements Ju-
les Perrenoud et Cie », à Cernier, par Ja
reprise d'un contrat d'assurance collective
conclu auprès d'une compagnie suisse
d'assurance sur la vie

— 29 Juin : Constitution à la Chaux-
de-Fonds, sous la raison sociale Jacques-
André Huguenin et Huguenin frères, me-
nuiserie, ébénisterle, parqueterle, d'une
société en nom collectif.

— 1er Juillet : Dissolution de la Société
immobilière Fahys Milieu, à Neuchâtel . La
liquidation étant terminée, cette raison
est radiée.

— 30 Juin : La raison Armand Perre-
noud, charcuterie, comestibles, à la
Chaux-de-Fonds, est radiée ensuite de
cessation de commerce.

— 2 Juillet : Dissolution de la société
anonyme Norada S. A., à la Ohaux-de-
Fonds. La liquidation étant terminée, cet-
te raison sociale est radiée.

— 2 Juillet : La raison Charles Zlbach ,
fabrication d'horlogerie, à la Chaux-de-
Fonds, est radiée, l'actif et le passif étant
repris par la nouvelle raison « B. Humair »,
à la Chaux-de-Fonds.

— 3 Juillet : La maison Louis Marlani ,
articles d'agencement, etc., à Neuchâtel ,
est radiée ensuite de .cessation de com-
merce.

— 6 Juillet : Le chef de la maison V/ll-
ly Buhler, produits alimentaires, produits
chimiques, à la Chaux-de-Fonds, est Wil-
ly Buhler, à la Chaux-de-Fonds.

— 7 Juillet : Le chef de la maison
Edouard Boulin, appareils de radio, à Neu-
châtel, est Edouard Boulin, à Neuchâtel.

— 15 Juin : Dissolution de Eadior S. A.,
matériel radiophonique, à Neuchfttel . L'ac-
tif et le passif sont repris par la nouvelle
raison « Baidlor , Paul de Tourrell et Cie »,
à Neuchâtel. La raison « Badior » est ra-
diée.

— 15 Juin : Sous la raison sociale Ba-
dior , Paul de Tourrell et Cie, Paul de
Tourrell , à Neuchâtel et Suzanne Leuba,
à Bôle, ont constitué à Neuchâtel une so-
ciété en commandite.

*  ̂ ^  ̂ dames c me//ieurs
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NOUVEL ARRIVAGE

de beaux tissus anglais
garantis pure laine

C O U P E  M O D E R N E
A7. B. — Les tissus peuvent être ré-

servés pour livraison idtèrieure

îl '"^"~_ _ AU CAFÉ ou
, ' F^CT* THÉÂTRE

Le 3 septembre, le populaire curé,
herboriste Johann Kiinzle a fêté à
Ziaerg son 85me anniversaire. U
robustesse de sa santé est la meil.
leure preuve des vertus qu 'il attribue

aux plantes.
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L 'évolution des op érations
sur le f ront d 'Egypte

Lies Allemands n'auraient pas poursuivi
leurs attaques contre les lignes anglaises

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

DU QUARTIER GENERAL DE LA
Sme ARMEE, 3 (Exchange). — La ba-
taille de blindés, qui avait commencé
mardi matin sur le front du sud , n'a
pas été poursuivie et les Allemands
n'ont pas continué leurs attaques
contre les lignes britanniques. Les
Alliés concentrent nn feu de barrage
intense sur les lignes ennemies et
l'aviation pilonne les voies de com-
munication de l'Axe.

Le f ront ria été percé
nulle p a r t

déclare
le général Montgomery

LE CAIRE, 3 (Reuter). — Le com-
mandant de la 8me armée britanni-
que, le général Montgomery, a décla-
ré qu'en « aucune partie du front ,
l'ennemi n'a pénétré dans nos sec-
teurs, dont la défense a été organi-
sée >.

Le front d'El-Alamin a été calme,
mercredi. Jusqu'à 15 heures, aucune
rencontre entre éléments blindés n'a
été signalée. Dans le secteur méri-
dional, l'ennemi est soumis à un
violent bombardement de l'artillerie
et de l'aviation.

Encore aucune indication
sur l'ampleur de l'eff ort

de l'Axe
LE CAIRE, 2 (Reuter). — Les com-

bats ont continué hier. Les troupes
britanniques supportent le plus fort
des attaques de l'Axe dans le secteur
méridional. Il n'y a encore aucune
indication au Caire sur l'ampleur de
l'effort germano-italien. Le gros de
îa 8me armée est composé de trou-
pes britanniques, dont le plus fort
contingent se trouve dans le sud.

La région des combats, mention-
née dans le communiqué, indique que
les forces blindées de l'Axe ont fran-
chi une certaine distance vers la
crête de Ruweisat

Le communiqué italien
ROME, 2 (Stefani). — Le Q.G. ita-

lien communique:
Dans le courant de la journée

d'hier, les détachements blindés al-
lemands et italiens ont exécuté quel-
ques coups de main sur le front égyp*
tien, au cours desquels l'ennemi per-
dit une trentaine de chars. L'aviation
de l'Axe a déployé une vive activité
au-dessus des positions avancées et
des lignes de ravitaillement ennemies.
Durant ces deux derniers jours, 51
avions ennemis ont été abattus en
combat par les chasseurs italiens et
allemands. Quatre autres furent des-
cendus par la D.C.A.

Des avions britanniques ont effec-
tué des incursions au-dessus de la Si-
cile, mitraillant quelques localités
et un train de voyageurs.

La tactique de Rommel
AU GRAND QUARTIER GENERAL

DE LA Sme ARMEE, 2 (Exchange).
— Sans aucun doute, le maréchal
Rommel a recommencé la bataille
pour l'Egypte. Le corps africain al-
lemand a déclenché des actions afin
d'engager la Sme armée à livrer une
bataille décisive avant que des ren-
forts suffisants venus par le cap de
Bonne-Espérance, atteignent l'Egyp-
te. II y a huit à neuf semaines, le gé-
néral Auchinleck avait réussi à sta-
biliser la position d'Bl-Alamin, et
Rommel a tenu compte du fait qu'il
faut de neuf à onze semaines pour
que des ren forts britanniques par-
viennent de la mère patrie à la Sme
armée.

La bataill e contre les lignes de ra-
vitaillement est menée par l'Axe sur-
tout à l'aide de l'aviation . Rommel
possède l'avantage de communica-
tions plus courtes. La Sme armée, en
revanche, peut compter sur les sous-
marins, destroyers et bombardiers
britanniques, qui sont un danger con-
sidérable pour les moyens de trans-
port de l'ennemi.

La Sme armée a reçu des Etats-
Unis d'importants renforts en esca-
drilles aériennes de toutes catégo-
ries destinées à la collaboration avec
les forces terrestres.

L'avance allemande au sud, du cô-
té des bas-fonds d'e Quattara, s'est
effectuée sur une profondeur d'envi-
ron 13 kilomètres. Les Allemands
cherchent actuellement à contourner
de cette région le flanc britannique,
mais, mardi soir, des forces blindées
britanniques lourdes, appuyées par
des chars blindés, se sont opposées
aux assaillants.

Vers 22 heures, l'artilleri e lourde
britannique a ouvert le feu contre
les troupes allemandes qui se sont
installées au nord-est de la dépres-
sion et qui, sans doute, attendent
l'arrivée de chars blindés avant de
déclencher l'attaque contre les posi-
tions britanniques.

L'aviation américaine a entrepris
de violents bombardements des li-
gnes de ravitaillement germano-ita-
liennes, ainsi que sur Tobrouk. Jus-
qu 'à présent , les escadrilles aérien-
nes alliées n'ont rencontré aucune
résistance de la part de l'Axe.

Sur le front devant El-Afamin, les
Italiens, lors d'une nouvelle tentat i -
ve offensive, ont été refoulés , et un

grand nombre de prisonniers sont
tombés entre les mains des forces
britanniques. Sur ce front, jusqu'à la
côte, aucun changement n'a eu lieu.
Le centre d'e gravité des combats ac-
tuels se trouve près d'El-Himeimat.

L'appui
de l'aviation américaine

LE CAIRE, 3 (Reuter). — Du Q.G.
aéronautique des Etats-Unis au
Moyen-Orient:

Des bombardiers lourds américains
ont attaqué la navigation marchande
ennemie le 1er septembre, durant les
heures diurnes. Un convoi a été in-
tercepté en Méditerranée. Les résul-
tats confirmés sont un coup direct
enregistré sur un navire marchand.
Les bombardiers lourds ont attaqué
également le port de Candie en CrèJ
te. Des coups auraient été enregis-
trés sur quatre vaisseaux de surfa-
ce ei probablem ent un coup sur un
cinc,*aièrhe navire. Les installations
portuaires ont été également bombar-
dées.

Les avions américains se sont heur-
tés aux avions ennemis et à un vio-
lent feu de D.C.A. De concert avec
les chasseurs de la R.A.F., les bom-
bardiers moyens ont appuyé la Sme
armée. Au-dessus de la zone de ba-
taille, les chasseurs ont effectué des
sorties et plusieurs véhicules et
transports ennemis ont été détruits
ou endommagés.

La région du Caire
bombardée

LE CAIRE, 2 (Reuter). — Cinq
personnes ont été tuées et trente
blessées au cours d'un raid aérien,
la nuit  dernière, au-dessus de la ré-
gion du Caire.

M. Willkie au Caire
LE CAIRE, 2 (Reuter). — M. Will-

kie, représentant spécial du prési-
dent Roosevelt, est arrivé, mercredi
à midi au Caire, par la voie des airs.
Il fut salué à l'aéroport par M.
Alexandre Kirk, ambassadeur des
Etats-Unis, M. Casey, ministre d'Etat
britannique, le major général Max-
well, le vice-maréchal d'aviation, Mac
Lagbry. L'ambassadeur de Grande-
Bretagne était représenté par un aide
de camp. M. Willkie s'est aussitôt
rendu à l'ambassade des Etats-Unis.

Nouvelles économiques et financières
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BOURSE
f O O U R S DE CLÔTURE)

BOURSE DE NEUCHATEL
(Extrait de la «ote officielle)

ACTIONS 1er sept. 2 sept.
Banque nationale .. 688.— d 688.— d
Crédit eulsse 544.- d 644.- d
Crédit fono. neuchftt. 600.— o 600.— o
Sté de banque suisse 490.— d 4®5.— d
La Neuchâteloise .... 465.— d 460.— d
Câble élect. Cortalllod 3&50.- d 3515.-
Ed. Dubled et Ole .. 600.— d 505.— d
Ciment Portland .... — .— 890.— d
Tramways Neuch. ord. 490.— o 490.— o

> > prlv. 530.— d 630.— d
Imm. Sandoz, Travers 200.— d 200.— d
Salle des concerte .. 300.— d 300.— d
Klaus 100.— d 110.- d
Etablissent. Perrenoud 405.— d 406.— d
Zénith 8. A. .... ord. 120.- d 120.- d

» » prlv. 125.- d 128.- d
OBLIGATIONS

Etat Neuch&t. S y,  1902 101.— d 101.— d
Etat Neuch&t. 3 _. 1942 101.- d 101.50
Etat Neuchftt. 4% 1931 103.- 103.- d
Etat Neuchftt. i% 1932 103.- d 103.60
Etat Neuchât. 2 y ,  1932 96.25 95.— d
Etat Neuchftt. 4% 1934 103.- d 103.- d
Etat Neuchftt. 3% 1938 100.— d 100.26 d
7111e Neuchftt. 3y ,  1888 101.- d 101.- d
VUle Neuch&t. i y .  1931 103.75 d 103.76 d
Ville Neuchât. 4% 1931 103.- d 103.-
VUle Neuchftt. 8% 1932 102.— d 102.- d
VUle Neuchftt . 8% 1937 101.— d 101.- d
VUle Neuchftt. 8% 1941 102.- d 102.- d
Chx-de-Fonds 4% 1931 85.- d 85.- d
Locle Sy, % .... 1903 82.— d 82.— d
Locle 4% 1899 ' 82.— d 82.— d
Locle i y,  1930 82.— d 82.— d
Salnt-Blalse 4y ,% 1930 101.— d 101.— d
Crédit P. N 8%% 1938 102.— 102.- d
Tram, de N. iy,% 1936 102.60 d 102.50 d
J. Klaus 4U .... 1931 100.50 d 100.50 d
E. Perrenoud i% 1937 100.50 d 100.50 d
Suchard 8% .... 1941 100.50 d 100.50 d
Zénith 6% .... 1930 102.- d 102.- d
Taux d'escompte Banque nationale 1%%

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 1er sept, z sept.

8% O. P. P. dlff . 1903 101.- % 100.90%d
3% O. P. P 1938 97.30 % 97.40 %
8% Défense nat. 1936 102.35 % 102.50 %
3yL-i% Déf. nat. 1940 105.20 % 105.30 %
3K% Empr. féd. 1941 103.25 % 103.25 %
Sy . % Empr. féd. 1941 100.70 % 100.80 %
Z %% Jura-Slmpl. 1894 102.85 % 102.75 %
Z %% Goth. 1895 Ire h. 101.50%d 101.60%d

ACTIONS
S. A. Leu & Ole. Zurich 375.— d 375.— d
Banque fédérale S. A. 391.- 388.-
(Jnlon de banq. suiss. 653.— 652.—
Crédit suisse 545.- 543.-
Orédit foncier suisse 309.— 312.—
Bque p. entrep. électr. 454.— 456.—
Motor Columbus .... 353.— 355.—
Sté sulsse-am. d'él. A 76.— 75.—
Alumln . Neuhausen .. 2950.— 2950.—
C.-P. Bally S. A 935.- d 935.- d
Brown Boverl & Co .. 692.— 602.—
Conserves Lenzbourg 1980.— o 1900.- d
Aciéries Fischer 1007.— 1010.—
Lonza 875.— 879. —
Nestlé 865.— d 867.—
Sulzer 1150.- d 1153.-
Baltimoré & Ohlo ... 22.25 21.75 d
Pensylvanla 96.50 d 96.50 d
General electrlo 133.— d 133.— d
Stand. OU Cy of N . J. 173.- d 174.- d
Int. nlck. Co of Can 135.— d 134.— d
Kennec. Copper Co .. 145.— d 145.— d
Montgom Ward & Oo 144.— d 143.— d
Hlsp. am. de electrlo. 1120.— 1.118.—
Italo-argent. de électr. 138.— 137.—
Royal Dutch 286.— 292.—
Allumettes suédois. B 14.75 14.50 d

BOURSE DE BALE
ACTIONS 1er sept. 2 sept.

Banque commerc. BSle 346.— d 346.—
Sté de banque suisse 485.— 482.—
Sté suis. p. l'Ind. élec. 373.— 373.— d
Sté p. l'tndustr. chlm. 6050.— 6025.—
Chimiques Sandoz .. 8150.— 8OO0.— d
Schappe de Bâle .... 880.— 875. —

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 1er sept. 2 sept.

8'A% Ch. Pco-Sulsse 530.- d 530.- d
3% Ch. Jougne-Eclép. 500.— d 498.—
3% Genevois ft lots .. 125.— 125.—
6% Ville de Rio 83.- 84.- d
6% Hispano bons .... 200.— 197.— d

ACTIONS
Sté flnanfl. Italo-sulsse 98.— d 98.— d
Sté gén. p. l'Ind. élect. 1«4. — 164.—
Sté fin. franco-suisse 51.— 50.— d
Am. europ. secur. ord. 23.— 23.26
Am. europ. secur. prlv. 285.— 287.—
Ole genev. Ind. d. gaz 290.— 290.— d
Sté lyonn. eaux-éclair . 90.— d 90. — d
Aramayo 36.50 36.25
Mines de Bor — .— — .—
Chartered 15.— 14.76
Totls non estamp. .. 125. — d 125.— d
Parts Setlf 240.— d 240.— d
Flnanc. des caoutch. 12.— o 12.— o
Electrolux B 82.— d 82.— d
Roui. blUes B (SKF) 228.- 226.-
Separator B 82.— 81.— •

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 1er sept. 2 sept

Banque oant. vaudoise 995.— 695.—
Crédit foncier vaudois 699.— 700.—
C&blee de Cossonay .. 1900.— d 1900.— d
Chaux et ciment 8. r. 575.— d 580.— d
La Suisse, sté d'assur. 3450.— d 3400.— d
Sté Romande d"Electr. 372.50 370.—
Canton Frlbourg 1902 15.90 d 15.90 d
Comm. frlbourg. 1887 98.— o 97.—

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE LYON
31 août 1er sept.

8% Rente perp 95.10 94.60
Crédit Lyonnais 5910.— 5995.—
Suez Cap 27100.— 27500. —
Lyonnaise d. Eaux cap. 3230.— 3250.—
Péchlney 5375.— 5225.—
Rhône Poulenc 3790.— 3775.—
Kuhlmann 2350.— 2330.—

BOURSE DE NEW-YORK
31 août 1er sept.

Allled Chemical & Dye 130.- 130.88
American Tel & Teleg 118.88 119.50
American Tobacco «B» 4355 42.50
Anaconda Copper .... 25.75 ex 25.50
Chrysler Corporation 58.75 59.—
Consolidated Edison.. 13.12 13.—
Du Pont de Nemours 113.62 112.25
General Motors 38.— 38.—
International Nickel.. 26.62 27.—
Onlted Alrcraft 28.50 28.12
United States Steel .. 46.25 46.25
Woolworth 28.12 28.25

BILLETS DE BANQUE ÉTRANGERS
ET OR (Cours indicatifs)

Dem. Offre *
France, grosses coupures 1.75 1.95

» petites coupures 1.80 2.—
Italie, grosses coupures 6.50 6.80

» (Ut. 10) 7.- 7.30
Allemagne 24.25 25.26
Or (U.S.A. 1 doU.) .... 10.30 10.60

» (Angleterre 1 lv. et.) 48.60 49.30
» (Suisse 20 fr.) .... 36.80 37.50
» (Français 20 fr.) .. 37.80 38.60

Lingots 4960.— 4990. —
Cours communiqués par le Crédit suisse

en date du 2 septembre 1942

Un nouveau raid
de la R. A. F.

sur Sarrebruck

La guerre aérienne

LONDRES, 2 (Reuter). — Le mi-
nistère de l'air communique:

Dans la nuit de mardi à mercredi,
une puissante formation de bombar-
diers a attaqué Sarrebruck. Le temps
était favorable et les objectifs claire-
ment visibles. Le raid fut couronné
de succès. Trois bombardiers sont
manquants.

Le centre même des mines de
charbon fut bombardé. La tactique
employée par la R.A.F. eut pour con-
séquence des pertes relativement mi-
nimes. Sarrebruck est non seulement
un centre minier important , mais
également un nœud ferroviaire.

La version allemande
Du communiqué allemand:
La nuit dernière, l'aviation bri-

tannique a attaqué plusieurs loca-
lités de la Sarre et du Palatinat. Il
y a des victimes parmi la popula-
tion. Des dégâts immobiliers et au-
tres furent causés dans les quartiers
habités, surtout à Saanlautern. Deux
avions ennemis furent descendus.

Des bombes de gros calibre fu-
rent jetées par des avions de com-
bat allemands sur un camp de trou-
pe.^, situé s.ur la côte méridionale an-
glaise. Des coups directs furent en-
registrés. Cette nuit , des bombes in-
cendiaires et explosives fu rent je-
tées sur des objectifs industriels
dans les Middland s et le nord-est
de l'Angleterre. Plusieurs incendies
furent causés.

Deux chasseurs allemands
abattus

LONDRES, 2 (Reuter). — Deux
avions du type « Focke-Wulf 190 »
se sont aprochés d'e la côte du Sus-
sex, mercredi matin , mais tous dçux
furent abattus en mer par les chas-
seurs britanniques.

La « Luftwaffe »
sur l'Angleterre

LONDRES, 2 (Reuter). — Le mi-
nistère de l'air communique:

La nuit dernière, vers minuit, une
légère activité aérienne ennemie fut
constatée au-dessus du nord de
l'Angleterre. Un petit nombre de
bombes furent lâchées. U y a cer-
tains dégâts et un petit nombre de
victimes dans une localité.

Un message
de M. Mussolini

aux ouvriers
italiens

EN ITALIE

ROME, 2. — M. Mussolini a adres-
sé un message aux ouvriers d'Italie,
dans lequel il exprime sa satisfac-
tion pour leur collaboration à l'ef-
fort de la nation en guerre.

M. Mussolini a ajouté que «la si-
gnification en est d'autant plus di-
gne, car dans les grands centres in-
dustr iels, la situation, du point de
vue alimentaire, est bien plus dif-
ficile qu 'à la campagne ».
Le « duce » reçoit les maires

des Vingt-quatre plus grandes
villes de la péninsule

ROME, 2. — M. Mussolini a pré-
sidé au Pala is de Venise une réu-
nion à laquelle ont assisté le gou-
verneur de Rome et les vingt-quatre
maires des vingt-quatre villes ita-
liennes qui ont une population de
plus de 100,000 habitants, venus lui
présenter un rapport.

Un train de prisonniers
malades rapatriés

arrive à Paris
PARIS, 2 (Havas-Ofi). — Un train

sanitaire , amenant 375 prisonniers
malades, est arrivé mercredi matin
à Paris. Les malades ont été diri-
gés sur l'hôpital militaire du Val-
de-Grâce.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T
la situation de Stalingrad
s'est aggravée hier soir

lies lignes soviétiques percées
au sud-ouest de la ville

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

MOSCOU, 3 (Exchange). — La si-
tuation de Stalingrad s'est aggravée
-ets minuit , après que des unités
blindées allemandes eurent réussi à
oercer les positions soviétiques au
L-ouest de la ville, le long de la
nie ferrée. L'attaque a commencé
K nn intense bombardement aérien

oui a duré plusieurs heures. Une for-

te unité allemande se trouve main-
tenant dans le secteur de Krasnoar-

"AU nord-ouest de Stalingrad, les
Russes ont réussi à contenir la pous-
se ennemie. Les forces de l'Axe qui

s'étalent approchées do la Volga ont
M contraintes de se retirer. La co-
lonne qui avait atteint les rives du
fleure est maintenant isolée.

Dans la grande boucle du Don,
l'offensive de Timochenko se pour-
suit favorablement et les Russes ont
percé les lignes italo-allemandes.
L'ennemi a lancé dans ce secteur de
fortes contre-attaques.

Sur le front du Caucase, la situa-
tion s'est aggravée pour les Soviets
dans le secteur de Novorossisk. Des
unités blindées allemandes, qui ont
remplacé des unités roumaines, ont
»ranc. de la direction d'Anapa, Une
colonne de chasseurs alpins ennemis
, été entièrement anéanti e près de
Krasnodar.

Une attaque blindée allemande,
•ris de Grozny, a été repoussée. Plus
le trente tanks ont été détruits.
'Sur le front de Rjev, les Russes

poursuivent leur offensive et ont en-
registré des succès locaux.

Dans le secteur de Brlansk, les
Rosses ont passé à l'offensive et sur
un front de 8 kilomètres de largeur,
Us ont réoccupé plusieurs localités
qui étaient aux mains des Allemands
depuis plusieurs mois.

Près du lac Ilmen , les forces sovié-
tiques ont réoccupé une grande loca-
lité et plusieurs positions fortifiées.

L'aviation russe a détruit, mardi ,
220 véhicules, y compris 20 chars
blindés lourds.

(.'«Etoile Rouge» ne cèle pas
la gravité de fa situation
MOSCOU, 2 (Reuter). — L'« Etoile

Rouge » déclare que la situation au
sud-ouest de Stalingrad s'est de nou-
rau « aggravée ». Ayant reçu des
raiforts, les Allemands ont lance
des attaqués en deux endroits à l'au-
be, employant deux divisions d'in-
fanterie , quatre-vingts chars et un
grand nombre d'avions. Cent avions
allemands ont évolué de façon pres-
que incessante au-dessus de nos po-
sitions, bombardant nos premières
lignes. Nos soldats s'abritèrent dans
des cagnas, revenant à leurs posi-
tions de bataille aussitôt qu'apparu-
rent les forces terrestres ennemies.

L'« Etoile Rouge » ajoute : Dans la
soirée, après une bataille qui dura
toute la journée, l'ennemi, numéri-
quement supérieur, réussit à enfon-
cer un coin dans les positions

^ 
so-

viétiques. «La situation est mainte-
nant compliquée. »

Les combats actuels au sud-ouest
de Stalingrad furent précédés d'une
lourde bataille de cinq j ours, durant
laquelle l'avance allemande fut en-
rayée. Les Allemands ont perdu plus
de cent chars, trente-quatre avions
et des milliers d'hommes. La qua-
torzième division de chars allemands
i été presque exterminée.

L'aviation soviétique
sur Varsovie

MOSCOU, 3 (Reuter). — De gran-
des formations de bombardiers so-
viétiques ont effectué, dans la nuit

de mardi à mercredi, un raid contre
les objectifs militaires et industriels
de Varsovie.

A la suite du bombardement de la
vill e, et particulièrement de la ré-
gion autour du bâtiment de l'état-
major et du ministère de la guerre,
on a observé un grand nombre
d'incendies, dont vingt-quatre de
grandes dimensions. Quelques gros-
ses explosions ont été aussi obser-
vées. En outre, trente grands incen-
dies et dix explosions ont été consta-
tés dans le quartier des gares de
l'est et de Vilna.

De nouveaux troubles
ont éclaté à Bombay

BOMRAY, 3 (Reuter). — ^près
une période relativement calme, la
foule s'est livrée de nouveau à des
actes de violence, déclare-t-on of-
ficiellement. Les ouvriers des fila-
tures, armés de «latins » et de cou-
teaux, ainsi que de pierres, ont atta-
qué la police envoyée sur les lieux
pour rétablir l'ordre. Les policiers
se virent contraints d'ouvrir Oe feu
pour disperser les mamifestants, dont
huit furent blessés. La situation est
maintenant calme.

VLAP Jeunes mariés, Jeunes pères,
] ~ W&2 faites nne assurance
¦ | sur la vie h la

m m| Caisse cantonale
«1 Sri d'assurance populaire
<C ŷ Rue du M61e 3, Neuch&tel

Etat civil de Neuchâtel
PROMESSES DE MARIAGE

29. Ernest Kobel et Elvire-Marie Char-
foonens , à Avenches et à Neuchâtel.

28. Paul Hofmann et Marie-Ida L'Eplat-
kaler , les deux à Genève.

29. Werner Flury et Thérèse Droz, les
"eux à Neuchâtel .29. Maurice-Raoul Martlnonl et Margrit-
«rta Koblet , à Neuchâtel et à Berne.

28. Emile Guillod et Settlna-Maria-Na-
telina Bornlcchia , les deux à Neuchâtel.

28. Pllnio-Evasio-Edgar Rusconl et Clau-
«Ine-Huguette Bolllod , les deux à Neu-
tt&tel.

31. Werner Hunzlker et Lena Fehlmann,
"s deux à Neuchâtel

1er. Max MUller et Irma Méran, à Zu-
*& et à Neuchâtel .1er. Charles-Hans Berger et Denlse-Ma-
¦* Breltenstel n , à Berne et à Bonvillars.

Drame puissant, d'une tendresse Hk.
infinie Ffe

L'EMBUSCADE f M
Le triomphe de Renoir, V. Tessler E|

et Berry Kg

EUEAtfT C f demandez f ^ êtltrUll I O • poliment à vos ES
-.50 tgg
RapCUTC de vous accompa- f ? { .

après-midi à 15 h., voir le succès §..:..,
de Radio-Guignol |- 

^

BLAHCHE-tiEiGE 1
et les sept nains |̂

Pour la première fols à Neuchatel Ta

B̂MjgggSËi fffijp REX~BôB

LEOPOLDVILLE (Congo belge), 2
(Reuter). — Des troupes américaines
sont arrivées au Congo belge.

Des trounes américaines
au Congo belge

Le conseil du Pacifique
envisage l'éventualité

d'une offensive nipponne
en Sibérie

WASHINGTON, 3 (Reuter). — Le
conseil du Pacifique, au cours de sa
réunion de mercredi, s'est occupé
particulièrement de la possibilité
d'une attaque japonaise contre la
Sibérie. M. Soong, ministre des af-
faires étrangères de Chine, a décla-
ré au conseil : « Pour nous, c'est
simplement une question de temps
avant que soit déclenchée l'atta-
que. »

Carnet du j our
CINÉMAS

Apollo : Battement de cœur.
Palace : Seule dans la vie.
Théâtre : Ma fille est millionnaire.
Rex: L'embuscade.

16 h., 'Radio Guignol: « Blanche-Neige et
les sept nains ».

Studio : Un Yankee dans la R. A. F.

Il y a trois ans aujourd'hui
que la France entrait en guerre...

Notre correspondant de Vichy
nous télé p hone :

Voici trois ans, jour pour jour, la
France entrait dans la guerre. C'était,
nous nous en souviendrons toujours,
par une belle après-midi d'été, et
déjà les rues de Paris étaient sillon-
nées d'uniformes de toutes les ar-
mes. La fièvre qui montait insensi-
blement depuis plusieurs semaines,
était brusquement tombée. Paris et
la France attendaient.

Les affiches apposées sur les murs
des édifices publics disaient la ter-
rible gravité de l'heure et dans les
grandes gares, les réservistes rejoi-
gnaient en foule leur centre de mo-
bilisation. Le spectacle était saisis-
sant à la gare de l'Est, où les trains
succédaient aux trains, emmenant
des milliers d'hommes vers les gar-
nisons d'Alsace et de Lorraine. Oh
avait aussi décrété l'obscurcissement
et les chefs de la défense passive
avaient noué leur brassard, sorti
leur sifflet et procédé aux premières
reconnaissances des pâtés d'immeu-
bles dont ils avaient la garde.

Dans les grands garages et sur cer-
taines avenues, les commissions de
réquisition fonctionnaient, consti-
tuant ici des dépôts d'automobiles,
là procédant à des achats massifs de
matériaux indispensables à la défen-
se nationale.

Dans les salles de rédaction des
grands quotidiens, les dépêches
s'amoncelaient, de plus en plus pes-
simistes. La guerre était inévitable
et seul un miracle pouvait sauver le
pays. Plus que cinq heures, plus que
trois, plus que deux. Les yeux se
tournaient à chaque instant vers la
pendule comme pour suspendre la
ronde des aiguilles. L'anxiété crois-
sait de minute en minute à mesure
que se rapprochait l'heure fatidique.
Le destin tragique était en marche,
rien ne pouvait l'arrêter et, de fait ,
rien ne l'arrêta. La France, une fois
de plus, était précipitée dans la
guerre. On sait le reste... La stabili-
sation du front pendant huit mois et,
à peine le soleil de mai revenu, la
8î4*4îî«îi»î%»iSÎ5îî65iS«îîî5»îiîî5î5ÎPS!_«4!

ruée des « panzer » vers la France.
Puis ce fut  le désastre, l'invasion des
trois-quarts du territoire, l'armisti-
ce et le pays écroulé, abattu , miséra-
ble et qu 'on aurait cru condamné
pour longtemps.

Mais le miracle s'est accompli.
Sous la ferme et digne autorité du
maréchal Pétain , la nation s'est res-
saisie. Les étapes du redressement,
on a pu les vivre jour après jour.
Une chose est là qui prouve la re-
naissance de la France: c'est sa jeu-
nesse dont l'énergie et le patriotis-
me témoignent d'une foi profonde
dans les destinées d'un pays battu
par les armes, mais non pas rayé du
cercle des grandes nations.

STUDIO AWOUBD'HII I IM K X U  « j oiiu de Matlnée
Tél . 5 30 oo Tyrone POWER dans à 15 h.
IIK YANKEE DANS L.A R. A. F. à Pnx

Le fUm que tout le monde veut avoir vu! réduits

Après la démission
du ministre des affaires

étrangères nippon
TOKIO, 2. — L'agence Domei ap-

prend qu 'un nouveau ministre des
affaires étrangères sera nommé pro-
chainement et dirigera en même
temps le nouveau ministère des af-
faires de Grande Asie.

Le premier minis t re  Tojo , qui
exerce momentanément les fonctions
de ministre des affaires  étrangère s
et de ministre de la guerre, trouve
qu 'il y a incompatibilité entre ces
diverses fonctions, en raison de ses
multiples devoirs qui découlent de
la guerre.

Le gendre du régent
Horthy

victime d'un accident
mortel d'aviation

BUDAPEST, 2 (MTI). — Le comte
Jules Karolyi, gendre du régent de
Hongrie, a fait une chute mortelle
en avion, mercredi. Le comte Ka-
rolyi, qui était président de l'Aéro-
club de Hongrie, s'était engagé dans
l'a-viation. L'avion est tombé mer-
credi après-midi vers 17 heures dans
le Danube. La victime était âgée de
36 ans. Il était le mari de la fille
du régent de Hongrie, Paulette de
Horthy, morte il y a deux ans.

Les circonstances
de l'accident

EUDAPEST, 3 (MTI). — Le comte
Jules Karolyi avait pris place, en
compagnie d'un instructeur, le ca-
poral Ladislas Nagy de Tasnad, mer-
credi après-midi à l'aérodrome de
Erd , à bord d'un avion afin d'effec-
tuer un vol acrobatique. C'est à une
hauteur de 700 mètres que l'appa-
reil , pour des raisons qui ne sont
pas encore éclaircies, commença à
tomber et vint s'abattre dans le Da-
nube, où il disparut dans les flots.

Quoique les recherches fure nt en-
treprises immédiatement, on n'a pas,
jusqu'à présent, retrouvé l'avion et
ses deux occupants.
La carrière du comte Karolyi

RUDAPEST, 3 (Havas-Ofi). — Le
comte Jules Karolyi avai t fait des
études d'ingénieur. Depuis 1939, il
dirigeait une usine d'armements et
joua un grand rôle dans la vie éco-
nomique hongroise. Depuis de lon-
gues années, il s'occupait d'aviation
et était un excellent p ilote. U avait
remplacé son beau-frère, Etienne de
Horthy, à la tête de la Fédération
aérienne hongroise. La semaine der-
nière, bien que n'ayant pas reçu
d'instruction militaire — étant de
la classe 1907 qui ne pouvait être
instruite par suite des stipulations
du trai té  de Trianon — il avait été
appelé à faire  son service militaire
et il avait choisi l'aviation de chasse.



Le nouveau champion d'armée 1942

Le caporal Fred Straessle a gagne, cette année, l epreuve militaire de
pentathlon et a remporté le titre de champion d'armée.

(Censure No 1-5902.)

LES =======

AUTOMOBILISME

En marge d'une belle
performance

Nous avons relaté la semaine der-
nière comment trois automobiles'mues
au gaz de bois et de charbon de bois
avaient accompli en Suisse une ran-
çonnée de 1000 kilomètres. En l'espa-
ce de 24 heures, les trois machines
ont couvert une distance égale à celle
d'un itinéraire Neuchâtel-Marseille et
retour. Mais, la course était rendue
plus difficile encore par le passage
de huit cols alpestres dont les altitu-
des additionnées représenteraient 16
mille mètres.

Indépendamment de la performan-
ce qu'ont accomplie les conducteurs
en demeurant, presque consécutive-
men t, 24 heures à leur volant, les voi-
tures ont été mises à dure épreuve.
Mais, il s'agissait surfout de détermi-
ner si, en consommant du bois ou du
charbon de bois il était possible d'ac-
complir sans inconvénients, sans ac-
cidents mécaniques, sans pannes et
dans un temps déterminé une course
difficile déjà pour des automobiles à
essence. L'expérience, empressons-
nous de le dire, a été concluante. Le
gaz de bois a égalé le carburant liqui-
de. La consommation de charbon de
bois — du hêtre carbonisé en cornue
'— n'a pas dépassé 24 kg. 500 par 100
kilomètres. Quant à l'entretien des
machines, il fut des plus réduits, au-
cun imprévu n 'ayant été enregistré.

La performance des 1000 kilomè-
tres en 24 heures a prouvé que la cir-
culation au gaz de bois n 'avait rien
de compliqué et qu'elle ne comportait
aucun des désagréments que l'on
pourrait imaginer.

TENNIS
Le tournoi de dames

du Tennis-club
Union commerciale

Pour la première fois cette an-
née, l'Union commerciale a disputé
un tournoi réservé exclusivement
aux dames, et doté d'un magnifique
challenge. La final e s'est jouée di-
manche 30 août sur le court du Su-
chiez.

Voici les principaux résultats:
1. Mlle Schmalz (qui détient le chal-

lenge pour une année); 2. Mlle Robert;
3. Mlle Zimmermann; 4. Mlle Surdez;
5. Mlle T. Brechbtthler; 6. Mlle Wulschle-
ger; 7. Mlle Bavaud; 8. Mlle G. Brech-
btthler; 9. Mlle Strautmann; 10. Mlle
Puegg.

Avant Suisse-Italie
A la suite de la réduction du nom-

bre des parties , l'équipe suisse a été
légèrement modifiée comme il suit:

Simp les: Pfaff , Manef f , J. Spitzer ,
Steiner , R . Spitzer , Buser; rempla-
çant: Huonder.

Doubles: Maneff-Steiner; Pfaff-J.
Spitzer; Buser-R. Spitzer ; rempla-
çants: E. et A. Billeter.

D'autre part , l'équipe italienne
sera formée des joueurs suivants:
Romanoni;  Cucelli; M. del Bello;
Sada; Scribani; Folli; remplaçant:
R. del Bello.

VIGNOBLE
CORTAILLOD

Conseil général
(c) Le Conseil général de Cortalllod s'est
réuni dernièrement pour voter deux cré-
dits concernant des travaux extra-budgé-
taires. Voici de quoi 11 s'agit :

L'hiver rigoureux que nous avons subi
et qui fut suivi d'une longue période de
sécheresse, a réduit les sources d'eaux de
la montagne de Boudry qui alimentent
Cortaillod dans des proportions telles que
l'autorité communale a dû recourir au
pompage électrique de l'eau du lac dans
une mesure qui ne peut être dépassée
sans compromettre la rentabilité normale
des services Industriels. Ce fait a engagé
le ConseU communal à procéder à des
sondages derrière Ferreux, sondages qui
décelèrent la présence d'une nappe d'eau
susceptible de mettre un terme aux In-
convénients du pompage et dispensant
l'autorité compétente de recommander à
la population, en cas de pénurie d'eau,
une économie qu'il est toujours difficile
de faire observer strictement. L'établisse-
ment d'un puits, en tuyaux de ciment,
traversant d'abord les couches de sable et
de gravier, pour atteindre ensuite la mar-
ne, terrain imperméable (à 15 m. de pro-
fondeur environ) permettrait de contrôler
l'Importance de la nappe souterraine et
d'utiliser, cas échéant, cette dernière à des
conditions financières moins onéreuses
que le système d'alimentation actuel.
Pour la réalisation de ce projet , une som-
me de 3500 fr. a été votée, elle sera pré-
levée du fonds de renouvellement du ser-
vice des eaux.

L'autre crédit touche à un tout autre
domaine : Déjà l'année dernière, l'atten-
tion des autorités avait été attirée par Je
développement, dans le temple, d'une
moisissure du bols atteignant particuliè-
rement les soubassements et la poutral-
son supportant le plancher, sur les faces
nord et est du bâtiment. Connaissant la
gravité des dégâts que peut causer cette
maladie du bois, le Conseil communal
prit immédiatement les mesures qui pa-
raissaient alors s'imposer pour localiser
et guérir le mal. Malheureusement, ces
mesures (raclage des parties atteintes qui
furent enduites de carboniléum, création
d'une ventilation Intérieure) ne furent
pas suffisantes. Après consultation d'un
architecte, force est de constater que le
mal ne pourra pas être enrayé sans le
rétablissement de la ventilation extérieu-
re existant autrefois et supprimée malen-
contreusement lors de la réfection des
façades extérieures du bâtiment, 11 y a
quelques années. Il s'agira en outre de
démonter une partie des planchers, de
remplacer des poutres pourries, de re-
construire de nouveaux soubassements,
de passer au carboniléum la moitié nord
du plancher, etc.

Ces différents travaux ont été approu-
vés par le Conseil général qui a voté
pour leur exécution un crédit de 3000 fr.

On compte que ces réparations dureront
trois semaines environ. Pendant ce temps,
les cultes auront Heu à la Grande salle
près du collège. I

BOUDRY
Avant le départ

des petits Français
cn séjour à Belmont

Mardi soir, a eu lieu le dernier feu
de camp des petits Français qui sé-
journèrent à Belmont.

Dirigé par M. Rochat , président
cantonal des éclaireurs, ce dernier
feu se fit , comme les précédents, sur
la place de jeux située au nord des
bâtiments de l'orphelinat.

Au cours de la soirée, le président
du Rotary-club, M. Wavre, de Neu-
châtel , adressa quelques paroles ai-
mables à nos hôtes qui s'en vont et
remercia la direction de l'orphelinat
et les éclaireurs — auxquels il fut
remis de beaux souvenirs — pour
tout le dévouement dont ils firent
preuve à cette occasion.

Le représentant de la colonie fran-
çaise à Neuchâtel pri t également la
parole et remercia , au nom de la
France, toutes les personnes qui se
sont dépensées sans compter pour
rendre le séjour de ces enfants du
Midi de la France le plus agréable
possible.

Le curé Glasson , de Colombier, fit
à ces enfants , avec justesse et sensi-
bilité , une exhortation , laquelle fut
suivie de la prière.

(Le contenu de cette rubrique n'engage pas la rédaction du journal)

A propos du bilinguisme
Neuchâted, le 30 août 1942.

Monsieur le rédacteur,
Il me semble que dans le débat sur le

bilinguisme a/uquel vous avez ouvert vos
colonnes, on confond des choses fort dif-
férentes: le bilinguisme proprement dit et
la connaissance plus ou moins parfaite
d'une langue étrangère.

Est bilingue l'enfant qui, par suite de
certaines circonstances de famille apprend
dès l'âge le plus tendre à penser et à
s'exprimer Indifféremment en deux lan-
gues. Le cas paraît se présenter de plus
en plus fréquemmefnt chez nous, où nom-
bre d'enfants parlent le français à l'école
et l'allemand, ou plutôt le suisse allemand
à la maison. Une situation analogue,
mais Inverse se rencontre outre-Sarlne,
partout où sont implantées des familles
welsches.

Dans un pays comme le nôtre, le bilin-
guisme offre des avantages Incontestables.
Celui qui parle Indifféremment deux lan-
gues trouvera dans bien des carrières ad-
ministratives ou commerciales des facilités
auxquelles ne peut prétendre celui qui ne
parle couramment que sa langue mater-
nelle. En revanche, le bilingue, à moins
qu 'il ne soit particulièrement doué, ris-
que fort de ne connaître ft fond aucun
des deux idiomes dont U se sert avec une
égale, mais superficielle aisance. Il sera
de plus exposé aux fautes résultant de
Interpénétration , dans son esprit, des
deux langues, et 11 n 'est que trop certain
qu 'au double point de vue du vocabulaire
et de la syntaxe, son style se ressentira
de mainte confusion.

SI avantageux que puisse être pratique-
ment le bilinguisme, on comprend que,
pour des raisons esthétiques, ou pour
sauvegarder chez nous la pureté de notre
langue maternelle, d'excellents esprits
constatent avec effroi ses ravages et le
condamnent sans pitié.

En i revanche, Je ne vols nullement le
danger que peut présenter l'étude de
l'allemand dans les classes supérieures de
l'école primaire. Au moment où l'écolier
aborde cette étude, Il sait — ou 11 doit
savoir — suffisamment sa langue mater-
nelle pour que le risque de contamination
soit inexistant. En outre, à cet âge-là, on
apprend déjà une langue étrangère sur-
tout par la méthode analytique, en dépit
de toutes les tentatives, plus ou moins
probantes , qu'on a faites d'un enseigne-
ment uniquement direct. Je doute fort
ainsi que le langage. Instinctif de l'enfant
puisse être affecté par un entraînement
qui réclame de lui un effort InteUectuel
de décomposition et de recomposition.
Quant à voir un péril pour notre langue
dans l'haibltude qu'ont nos gosses de
parler de « mon Vater, ma Mutter », c'est
une plaisanterie. Les mots allemands n 'ont
Ici que la valeuir de termes d'argot sco-
laire.

On a certes bien raison de pousser un
cri d'alarme et de manifester pour la dé-
fense de notre langue, le français, un zèle
généreux. Mais ce cri d'alarme, 11 y a quel-
ques lustres déjà qu'il retentit dans nos
dites. I* parler romand se porte-t-U beau-
coup plus mal aujourd'hui qu'autrefois ?
Je surprends aujourd'hui dans le langage
populaire les mêmes impropriétés de ter-
mes, les mêmes germanismes, les mêmes
tournures vicieuses contre lesquels mes
maîtres me mettaient en garde quand
J 'étais enfant. H ne semble pas au sur-
plus que le mal ait empiré. Peut-être
entend-on plus que Jadis dans nos rues
parler le suisse allemand , n serait à sou-
haiter qu'on entendit aussi davantage le
français à Berne, à Bâle et à Zurich.

Conclusions: soyons vigilants, ne per-
dons pas une occasion, à l'école, dans la
famille — et que la presse, si elle le
peut, donne l'exemple du purisme — de
combattre le mauwais français et les in-
fluences sournoises qui corrompent notre
langue. H est louable de déclarer la guer-
re sainte, mais ne nous laissons pas
entraîner, tout de même, à nous battre
contre des moulins & vent.

Wllfreid CHOPARD.

CORRESPONDANC E S

RÉGION DES LACS
YVONAND

Les dangers
de la fermentation du regain

Une grande ferm e d'Yvonand, ap-
partenant à MM. Gudit frères , a failli
être incendiée par la fermentation
spontanée du regain.

Une odeur particulière régnant
dans la grange, le commandant des
pompiers fut prié d'examiner le
fourrage. La sonde qu'il employa
pour cela indiqua 80 degrés, alors
qu 'à 70 degrés il faut déjà interve-
nir.

Dimanche soir, la sonde « montait »
à 87 degrés et immédiatement une
tranchée fut creusée dans Le tas de
fourrage. Lundi matin , un nouveau
sondage fut effectué, résultat : 90
degrés. Le commandant des pom-
piers fit appel aux hommes du pre-
mier secours, et il fallut sortir deux
gros chars de regain à moitié con-
sumé. Il était temps.

ESTAVAYER
La Bénichon

(c) Les réjouissances de la Bénichon
se sont déroulée s dimanche par un
temps idéal. Des milliers de person-
nes ont parcouru les rues d'Estavayer.
Les bateaux , à eux seuls, ont amené
près de 1500 visiteurs.

Les méfaits de l'orage
(c) Un gros orage a sévi lundi dans
la région d'Estavayer. Si la ville fut
épargnée , il n 'en est pas de même de
la campagne environnante. A Morens ,
la grêle est tombée ferme et drue.
Les plantations de tabac sont anéan-
ties. Dans toutes les fermes, des vi-
tres furent brisées.

MORAT
La foire

(c) La foire de septembre a eu lieu
par un temps splendide. L'anima-
tion fut bonne pour une foire de
guerre.

Le prix des porcs est à la baisse,
ce qui s'expli que par la diff i cul té
d'approvisionnement. Les porcelets
de trois mois se vendaient 100 à
110 fr . la paire, et ceux de deux
mois 70 à 75 fr.

Le marchand de lapins ne payait
plus que 3 fr., au lieu de 4 fr., par
kilo poids vif. Cette baisse pourrait
bien être en rapport avec une cer-
taine « grève » des consommateurs,
ceux-ci ayant justement trouvé les
prix exagérément élevés.

Il a été amené sur les champs de
foire : 1 génisse, 120 porcs et 581
porcelets.

ZURICH , 2. — Une commission
d'étude gour l'assurance vieillesse et
la protection de la famille qui tra-
vai l le  depuis l'automne dernier sous
la présidence du conseiller national
Pfàndler, a soumis le 12 mars de
cette année au Conseil fédéra l , un
projet prév oyant des mesures immé-
diates pour la protection économique
de la famille.

Aujourd'hui , elle a poussé si loin
son projet d'assurance vieillesse et
survivants qu 'il pourra être soumis
à d'autres spécialistes de la politique
sociale et à tous les parlemen taires
pour étude et pour prendre position.
Le public , après cette première mise
au point , devra être renseigné sur les
caractéristiques du projet , les bases
financières et les intentions de la
commission sur une application ra-
pide.

La question de l'assurance
vieillesse et survivants

Les victimes de l'Alpe

KANDERSTEG, 2. — Dimanche
matin , deux élèves du gymnase de
Berne, Kurt Weber, né en 1923, et
Hans Gerber, né en 1924, quittaient
la cabane de Friind'en, au-dessus de
Kandersteg, pour escalader le Friin-
dehhorn, non par la voie d'été, mais
par une piste praticable seulement
au printemps. Aussi leur chute pas-
sa-t-elle inaperçu e, bien que plu-
sieurs caravanes aient fait , diman-
che, l'ascension du Frundenhorn.

Ce n 'est que lundi soir que les fa-
milles des victimes firen t part de
leurs inquiétudes. Une colonne de
sauveteurs, formée de guides de Kan-
dersteg, partit aussitôt. Dans la ma-
tinée du mardi, elle découvrit les
deux corps accrochés à la paroi de
rocher qui se trouve au-dessus du
glacier d'Oeschinen.

Le transport des corps ne put se
faire par le chemin choisi par les
victimes à cause de l'eau provenant
de la fonte des neiges. Il se fit par
le tracé malaisé de la « Zurcher
Schneide ». Mardi soir, les deux dé-
pouilles mortelles étaient transpor-
tées de Kandersteg à Berne.

Deux élèves du gymnase
de Berne se tuent dans la

région de Kandersteg LAUSANNE, 2. — Le Tribunal fé-
déral a désigné les présidents de la
Cour pénale fédérale dans l'affaire
du ministère public de la Confédé-
ration contre Karl Hofmaier, Léon
Nicole et consorts, à savoir les
juges fédéraux L. Python et Nâgeli.

Le juge fédéral Python est chargé
du jugement de l'affaire qui concerne
les cinq principaux inculpés Hof-
maier, Nicole, Graisier, Bertoch a et
Woog, tandis que le juge fédéral
Nâgeli présidera les principaux dé-
bats contre R.-H. Seiler et onze au-
tres inculpés.

Les juges fédéraux Bolla , Blocher
et Stauffer font également partie de
la Cour pénale fédérale.

Issue mortelle
d'un accident

GENÈVE, 2. — Mme Marie Her-
mann , venue à Genève avec son mari,
archiviste de la ville de Zurich, à
l'occasion du congrès des villes suis-
ses, et qui avait été victime dimanche
d'un grave accident de tramway, est
décédée mercredi.

Fin de session
au Grand Conseil vaudois
LAUSANNE, 2. — Le Grand Con-

seil vaudois a terminé, mercredi, sa
session ordinaire de printemps en
renvoyant au Conseil d'Etat une mo-
tion demandant la réorganisation du
contrôle financier intérieur des dé-
partements de l'administration can-
tonale. Il a décidé la création , à Lau-
sanne, d'une école d'architecture et
a approuvé un exposé du Conseil
d'Etat sur les travaux préliminaires
pour l'élaboration du projet de loi
sur l'organisation professionnelle.

Le Grand Conseil a approuvé des
interpellations, dont l'une vise à un
échange entre Je fourrage de la Suis-
se allemande et la paille de la Suis-
se romande, la grêle et la sécheresse
ayant rendu difficile , dans le canton
de Vaud , la livraison de fourrages
pour l'armée.

L'affaire Nicole-Hofmaier
devant la Cour pénale

fédérale

OBSERVATOIRE OE NEUCHATEL
1er septembre

Température: Moyenne 18,6; Min . 14,0;
Max. 24,7.

Baromètre: Moyenne 720,7.
Eau tombée: 26,4.
Vent dominant: Direction : sud-sud-ouest;

Force: faible à modéré.
Etat du ciel: Nuageux à très nuageux

pendant la Journée; éclalrcies le soir.
Orage pendant la nuit; forte pluie.

Niveau du lac du 1er sept ., à 7 h.: 429.78
Niveau du lac du 2 sept., à 7 h. : 429.79

Température de l'eau: 20°

Observations météorologiques C R OQU I S  DE CE T E M P S

... Cela commence à p eu près com-
me finissaient les contes bleus de
jadis : « ... puis ils se marièrent et
eurent beaucoup d'enfants .  » Seule-
ment, si le conte reste bleu , il de-
vient très vite un récit d' aventures— et quelles aventures ! — car un
mariage, aujourd 'hui, c'est un mé-
lange de poésie et de réalité , un f e u
de poésie et beaucoup de réalités.

* *
Vous connaissez la chanson ! Il

s u f f i t  que l'on dise du je une X... et
de la gentille Z... qu'ils sont f iancés
pour qu 'aussitôt quel qu 'un s'écrie
avec un empressement ré probateur :
«Eh ! mon té ! ils ont bien du cou-
rage ! » Mais les deux tourtereaux
s'en moquent. A cet âge et quand le
bonheur montre un ardent et lumi-
neux visage , on n'a pas seulement du
courage , — on les a tous.

Seulement , cela ne s u f f i t  pas . I l
fau t  de la pa tience aussi.

Les premières dif f icultés surgis-
sent bien avant qu 'on ait seulement
f ixé  la date de la cérémonie. Il fau t
chercher un appartement — quel que
chose dans les prix doux — pour le
f u t u r  ménage. Ce qui était un plaisir
avant la guerre est devenu une suite
de corvées...; il f au t  p rendre ses dis-
positions pour le cha uf fage et s'ins-
crire pour le contingent de combus-
tible auquel on aura droit. Et d'un.
Il f aut  aussi s'inscrire « pour le gaz »
af in  d'être assuré que l' on pourra
bénéficier d'un nombre de mètres
cubes su f f i san t .  Et de deux.

Ce n'est pas tout. La question du
trousseau pose une série de problè-
mes. Le temps n'est p lus où l'on
pouvait, pour peu que l'on ait quel-

que argent , commander à son four-
nisseur tout ce que l' on désirait. Le
fournisseur est toujours là,.amène et
souriant . Mais il ne peut livrer un
torchon de cuisine sans coupon. Ces
coupons , il fau t  les demander.
«.Voyons, tant pour les draps , tant
pour la lingerie , tant pour les habits
de noce...; ça fai t  t an t !»

Ouiche I Le fonctionnaire préposé
à la distribution lève les bras au
ciel :

— Mille regrets. On ne peut vous
en donner davantage que la moitié .
Il faudra vous arranger.

Bon! On s'arrangera.
Est-ce tout , cette fo is?  Non!
Il y a les cartes alimentaires en-

core. No uvelles discussions.
Cette fo i s , ça y est. Les parents at-

tendris examinent le calendrier et
fon t  des projets :

— A lors, cette noce , quand la fa i t ,
on ? Le p remier samedi de septem-
bre n'irait pas mal. Qu'en pensez-
vous les enfants?

Les enfants sourient. Va pour le
prem ier samedi de septembre. Mais
soudain , le jeune f iancé se f rappe  le
fron t .

— Charette ! Mais non ! ça ne va
pas , je suis mobilisé la veille.

* *
Cela s'arrangera tout de même par -

ce que tout s'arrange toujours. Des
gens que la vie avait mûris et dont
l' entousiasme se serait émoussé trou-
veraient sans doute que tout cela est
bien comp liqué , et attendraient peut-
être des temps p lus quiets.

Mais à cet âge, hein ?... on fronce
les sourcils devant le mot «attendre*.
Et au fo nd, on a bien raison. (g)

Comment on se marie auj ourd 'hui

Monsieur et Madame
Jean-Jacques de TRIBOLET ont la Joie
d'annoncer l'heureuse naissance de
leur fils

François-Nicolas
Clinique du Crêt, le 2 septembre 1942.

Au-dessus du col de la Furka

Us ont tous été tués
ANDERMATT, 2. — Un grave ac-

cident s'est produit mercredi sur un
chantier au glacier du Gratschlucht,
au-dessus du col de la Furka. Un
téléférique pour le transport de ma-
tériel, installé récemment, était uti-
lisé par lesNouvri erg de ce chantier.

Le premier transport, conduit par
deux hommes, fonctionna normale-
ment et quatre autres ouvriers mon-
tèrent sur le suivant. Pour des cau-
ses non encore éclaircies, le téléfé-
rique s'arrêta et les quatre hommes,
suspendus dans le vide, tombèrent
mortellement blessés.

Un téléférique s'arrête
et quatre hommes

sont précipités dans le vide

Les cercles du canton sont actuel-
lement en pourparlers en vue de
constituer une association. Une pre-
mière assemblée a eu lieu samedi
dernier à Colombier et la constitu-
tion définitive de l'association inter-
viendra lors de la séance du samedi
12 septembre à Peseux.

m îmmmmm.mmmmimimmmmmmm——————
Vers une association
des cercles du canton

FLEURIER
Une chute dans les escaliers
(c) Mardi matin , M. Georges Lâchât,
âgé de 42 ans , polisseur, a fait  une
chute dans des escaliers de la fon-
derie Vaucher & fils , où il travaille.

M. Lâchât fut  immédiatement
•transporté à l'hôpital , où le méde-
cin diagnosti qua des contusions dans
le dos et à une épaule.

L'état du blessé est satisfaisant
La réfection des sentiers

de la Pouëtta-Baisse
(c) La Société du musée entrepren-
dra sans doute à ses frais Ja réfec-
tion du sentier et des ponts des gor-
ges de la Pouëtta-Rais se , dont le
mauvais état a déjà été déploré
maintes fois.

Si l'on ne peu t dire quand les tra-
vaux de réfection débuteront , les
nombreux touristes qui fréquentent
le sentier p ittoresque de la Pouëtta-
Raisse se réjouiront d'apprendre is
décision de la Société du musée.

| VAL-DE-TRAVERS

EUe est au ciel et dans nos
cœurs.

Monsieur et Mad ame Maurice Nuss-
baum-Kùng ont la grande douleur
de faire part à leurs familles et con-
naissances de la perte irréparable
de leur chère petite

Edwige - Nelly
que Dieu a reprise à Lui , à l'âge
de 3 mois, après quel ques jours de
maladie.

Neuchâtel , le 2 septembre 1912.
(Ecluse 31)

Laissez venir à moi les petits
enfants et ne les empêchez point,
car le royaume des deux est poi"
ceux qui leur ressemblent.

L'ensevelissement , sans sui te , aura
lieu samedi 5 septembre , à 13 heu-
res. Culte pour la famil le  à 12 h. 30.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part
I M M I I I I I I I  l i 'IH'H lllll  ll 'll l I I I  IIHBIIllllilillWM^^^B

Le Sentier , 30 août IMJ
Il a paru dernièrement, dans ce Journalun article fort intéressant. Il s'agisS

d'une réponse que faisait M. Alfred \j^ %bard , dans le « GrUtll », à M. P. Delhorbe
Ce dernier faisait part de son Indignation
contre les Suisses romands qui , à son avle,font montre de trop de mauvaise volonté
sinon à s'assimiler aux Suisses allemands'
du moins à apprendre leur langue.

Nous estimons que cette question pré.sente, pour les Suisses, un intérêt donton ne peu t cacher l'importance. Plus en.core, elle se pose pour l'avenir de notrepays, pour sa vie de Confédération libreet une dans une Europe en guerre.
On parle beaucoup, depuis la guerre, g,

la « mission de la Suisse ». Chacun, à cestljet , a une opinion; chacun, selon sonpoint de vue, lui assigne' la mission qu'el.le devrait se donner , ou qui lui serait
donnée. L'année dernière plus partlculij.
rement, lors de son 650me annlversaia,on en a abondamment parlé.

Il ressort que la Suisse a de nombres
et très louables missions, en tant qu 'Etatneutre, encore en paix. N'en a-t-elle patune aussi, en tant que Confédération;
celle de prouver à l'Europe — au monde'
— que des hommes de langues, de reli-gions de natures différentes peuvent vi-vre en parfait accord : unis par les lientd'une Confédération?

Suivons les conseils de M. Delhorbe:
Apprenons le « schwyzerdtitsch », asslml.
lons-nous à nos compatriotes suisses aile,
mands, ne nous murons pas dans notie
humeur « welsche », laissons-nous envahir
enfin... et, dans quelques années, la Suisse
n'aura plus de raison d'être!

Il est évident que, pour d'aucuns, \s
connaissance du « schwyzerdiltsch » est
Indispensable, pour tous ceux qui ont da
relations continues avec la Suisse aile,
mande; pour d'autres — nombreux — elle
est utile. Pour tous, elle est Intéressante:
l'étude d'un esprit , d'une littérature, d'un
art même, qui reflètent une nature si dl/.
férente de la nôtre, présente un intérêt
très grand. Nous évitons également nom-
bre de malentendus avec nos compatriote!
en nous efforçant de les comprendre, pour
autant qu 'ils soient, à notre égard, dans
de semblables dispositions.

Cependant, U y a une différence entre
apprendre à connaître les Suisses alle-
mands et s'assimiler à eux. Nous sommée
une minorité. Nous devons nous défendre
contre une.majorité écrasante. SI , de plue
en plus, « nous nous sentons dépaysée
dans notre propre patrie », c'est par notre
faute. Nous nous laissons envahir sans
résistance. Le nombre des Suisses aile-
mands augmente d'année en année dam
les cantons romands — particulièrement
Genève et Vaud. Parallèlement la natalité
romande diminue; les statistiques de ces
derniers dix ans le prouvent.

Ce n'est pas là une raison pour en vou-
loir aux Suisses allemands, qui, croyons-
nous, obéissent à une tendance d'ordre
très général. C'est une invitation à nom
défendre, à défendre nos droits. Nous de-
vons leur faire comprendre qu 'il est dans
notre Intérêt commun que les Romand»
ne soient pas écrasés.

La Suisse a évité la guerre . Est-ce pu
sa position géographique ? Nous ne som-
mes pas à même de le dire . Les raisonen sont peut-être nombreuses, politique
économiques, morales ou humanitaires. 1en est une certaine: notre patrie est m
pays «pas tout à fait comme les autres),
formé d'éléments français, allemands et
italiens, soit d'individualités différentes.

La Suisse défend ses frontières et son
économie; elle doit aussi se défendre con-
tre un ennemi plus subtil , plus Intime,
et peut-être plÉs dangereux: celui qui
pourrait naître dans son sein même

M. F. Delhorbe est, dans ses écrits, un
sincère patriote . Nous le sommes diffé-
remment.

B. CONVERT.

Suisses romands,
Suisses allemands
et Confédération

CHRONIQUE RéGIONA LE

LA SARRAZ, 2. — L'Institution des
diaconesses de Saint-Loup a célébré,
mercredi, le lOOme anniversaire de
sa fondation . M. Gustave Rossier
(Vevey), président du conseil, a rap-
pelé la mémoire du fondateur et M.
Norbert Rosset, chef du département
de l'intérieur, a relevé les excellents
rapports qui existent entre Saint-
Loup et les établissements hospita-
liers vaudois, dont 75 sont desservis
par les diaconesses. M. Emile Go-
lay (Lausanne) a parlé au nom des
Eglises romandes.

Le 100me anniversaire
de Saint-Loup

BRIGUE, 2. — Le conseil d'admi-
nistration du chemin de fer Furka-
Oberalp a procédé, le 1er septembre,
à une visite complète du réseau , au-
jourd'hui, entièrement électrifié de
îa ligne Brigue-Disentis et des tra-
vaux de construction de l'Oberalp,
en présence des autorités fédéral es
et cantonales et des représentants de
l'armée, parmi lesquels on remar-
quait le conseiller fédéral Kobelt , le
général Guisan, ainsi que M. Pas-
choud , directeur militaire des che-
mins de fer.

La visite a débuté par la bénédic-
tion épiscopale de la lign e, donnée
à Gletsch, par Mgr Biéler, évêque de
Sion. Puis, au cours de la collation
offerte à Disentis, le conseiller fé-
déral Kobelt releva l'importance ac-
tuelle du chemin de fer et exprima
le vœu qu'il puisse bientôt faire ses
preuves comme instrument d'échan-
ges pacifiques.

Sur la ligne électrifiée
Furka - Oberalp

LA VIE MATEOMALE


